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NEUCHÂTEL 

Pâques avec restrictions sanitaires
SOBRIÉTÉ Les paroisses réformées du canton de Neuchâtel se préparent à vivre des 
célébrations pascales sans fioritures. Des options alternatives en ligne seront propo-
sées. Contrairement à l’année dernière, où les célébrations n’étaient tout bonnement 
pas possibles, elles peuvent cette année se dérouler avec un maximum de cinquante 
personnes. Les pasteurs ne s’attendent toutefois pas à une affluence massive, beaucoup 
de paroissiennes et de paroissiens restant très prudents et ne venant plus au culte pour 
ne pas s’exposer.  

BERNE-JURA

L’impôt paroissial des entreprises
FISCALITÉ Le monde politique bernois s’agite autour de la question de l’impôt pa-
roissial des personnes morales. La question fait suite à la forte implication des Eglises 
lors de certaines votations. Plusieurs parlementaires sont montés au créneau pour 
demander de rendre facultatif l’impôt paroissial en déposant une motion, retirée 
par la suite. En réaction, un autre groupe plus modéré a également déposé un texte 
demandant à ce que cet impôt soit uniquement affecté à des buts socioculturels.  

VAUD 

Un guide pour le sentier des huguenots
BALADE Nouvelle avancée pour les marcheurs et les marcheuses féru•e•s de culture : 
l’Association vaudoise des amis du sentier des huguenots a édité un guide pour par-
courir ses itinéraires vaudois. Depuis 2013, des dizaines de kilomètres de sentiers 
ont été balisés, le long de trois parcours. Il ne manquait plus qu’un guide explicatif, 
c’est chose faite avec ce fascicule joliment illustré qui, outre des informations his-
toriques autour du refuge huguenot et des illustrations soignées, recense tous les 
points d’intérêt architectural sur le trajet.  

Sur les pas des huguenots et des vaudois du Piémont en Pays de Vaud, 
127 p., 15 fr. Informations : www.via-huguenots-vd.ch.

DANS LES CANTONS VOISINS

Réagissez à un article  
Les messages envoyés à courrierlecteur@ 
reformes.ch sont susceptibles d’être publiés. Le 
texte doit être concis (700 signes maximum), signé 
et réagir à un de nos articles. La rédaction se réserve 
le droit de choisir les titres et de réduire les courriers 
trop longs. 

Abonnez-vous ! 
www.reformes.ch/abo

Fichier d’adresses et abonnements
Merci de vous adresser au canton qui vous concerne : 
Genève aboGE@reformes.ch, 022 552 42 33 (je – ve).
Vaud aboVD@reformes.ch, 021 331 21 61 (lu – ve).
Neuchâtel aboNE@reformes.ch, 032 725 78 14 (lu – ma).
Berne-Jura aboBEJU@reformes.ch, 032 485 70 02 (ma, 
je matin).

Pour nous faire un don
IBAN CH64 0900 0000 1403 7603 6
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L’actualité nous oblige à nous poser toujours plus 
de questions sur l’impact de nos actes : on pense à 
l’alimentation durable, à la mobilité verte, mais nos 
comportements et nos outils en ligne posent eux 
aussi question. La responsabilité économique, envi-

ronnementale et sociale passe-t-elle aussi par nos claviers ? Po-
ser la question, est-ce participer à une énième poussée idéolo-
gique d’une époque « moralisatrice » ? Avant de nous soucier de 
durabilité à tous les étages, ne ferions-nous pas bien d’éduquer 
tout simplement au numérique ? La fracture digitale est bien là 
et elle ne touche de loin pas que les seniors (voir p. 7). Du côté 
des entreprises, certaines vivent – notamment les PME – une 
marche forcée vers la digitalisation. Rajouter une couche de 
règles éthiques risquerait de compliquer encore cette étape.

Effectivement, être responsable prend du temps. Pour 
un·e dirigeant·e, comme pour un éditeur de logiciels, des 
parents… C’est rendre des comptes sur son fonctionnement, 
ses règles, pouvoir expliquer ses choix. Donc, s’exposer, 
prendre le risque d’envisager d’autres options, faire face à 
la contradiction.

Pour rappel, les premières démonstrations de télévision 
en Suisse datent de 1949, la première émission de télévision 
genevoise de 1954. Ses organes de régulation mettent des 
années à se structurer : l’Autorité indépendante d’examen 
des plaintes en matière de radio-télévision (AIEP) naît en 
1984. A l’heure où 95 % des 15-55 ans utilisent internet quo-
tidiennement en Suisse, selon l’OFS, quel temps avons-nous 
pris pour avoir des discussions collectives, dans nos entre-
prises, nos familles, sur nos usages et nos outils numériques ?

 Camille Andres

LE NUMÉRIQUE 
DOIT-IL ÊTRE RESPONSABLE ?

RENDEZ-VOUS

TV  

Faut pas croire aborde des questions 
éthiques, philosophiques et religieuses 
le samedi, à 13h25, sur RTS un. 
Teleglise suit l’actualité des Eglises 
de Bienne et région sur TeleBielingue.  
Tous les jours, à 10h30 et à 16h30 ou 
sur YouTube. 

RADIO  

Décryptez l’actualité religieuse avec les
magazines de RTSreligion.ch.
Hautes fréquences le dimanche, à 19h, 
sur La Première. 
Babel le dimanche, à 11h, sur Espace 2.
Sans oublier Respirations sur RJB, Pa-
raboliques sur Canal3.
Programme et podcast sur www.parabo-
liques.ch.
Le dimanche, messe à 9h, culte à 10h, 
sur Espace 2.

VAUD  
Allier culture et spiritualité en chemi-
nant vers Pâques. C’est ce que proposent 
le Centre culturel des Terreaux et l’Es-
pace Saint-François. Du 30 mars au 4 
avril, un office alliant textes et musique, 
sacrés ou profanes, sera proposé à 17h et 
à 19h. www.sainf.ch.

SMARTPHONE  
Carolina Costa, pasteure à Genève, par-
tage chaque jour une pensée méditative 
sur l’application de messagerie Telegram. 
www.t.me/pasteurecarolinacosta.

Suivez jour après jour l’actu religieuse 
sur www.reformes.ch.  

L’ADN de Réformés Réformés  est un journal indépendant financé par les Eglises réformées des cantons de Vaud, de Neuchâtel, de Genève, de Berne et du Jura.  
Soucieux des particularités régionales, ce mensuel présente un regard ouvert aux enjeux contemporains. Fidèle à l’Evangile, il s’adresse à la part spirituelle de tout être humain. 
Editeur CER Médias Réformés Sarl. Ch. des Cèdres 5, 1004 Lausanne, 021 312 89 70, www.reformes.ch – CH64 0900 0000 1403 7603 6
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Apprendre le pluralisme 
avec Joseph et ses frères
Recourant aux images et aux récits fondateurs, l’enseignement du fait religieux initie 
les jeunes Vaudois·e·s de 3e P au pluralisme. De manière ludique, chaque élève apprend 
à se situer tout en intégrant ses émotions.

MULTICOLORE La classe est divisée par 
groupes de trois ou quatre élèves, qui re-
çoivent une demi-douzaine d’images colo-
rées, imprimées sur un support cartonné. 
« Cherchez le point commun qu’il y a sur 
les photos, et mettez-les dans l’ordre », 
leur demande l’enseignante Anne Morel 
Richard. Pour sa classe de 3e P (7 ans), 
c’est l’heure d’éthique et de cultures reli-
gieuses, ce mercredi matin de mars, dans 
l’établissement primaire de Beaulieu, à 
Lausanne. Et voilà les enfants plongés 
sur des reproductions d’édifices religieux 
pour les uns, de textes sacrés ou de mo-
ments rituels juifs, musulmans et chré-
tiens pour d’autres.

Penché autour d’une table, un groupe 
est à la peine. « C’est une étoile de David », 
reconnaît Boris 1. « Ici aussi ! », indique Ta-
mara. « Non, regarde, il y a un croissant de 
lune », rétorque le premier. Nicolas tente 
de les concilier : « Peut-être que ce n’est 
qu’une partie qui est représentée là… » 
Seule l’intervention de la maîtresse par-
vient à les départager. Un peu plus loin, en 
revanche, les élèves distinguent au premier 
coup d’œil les textes sacrés de la Torah, du 
Coran ou de la Bible, par la différence de 
calligraphie et les symboles qui les ornent.

Symboles et appartenance
Après quelques minutes de cet exercice, les 
enfants mettent en commun les connais-
sances ainsi glanées. L’institutrice rappelle 
les acquis déjà assimilés lors de leçons pré-
cédentes. Sur la base des images, elle ap-
profondit les pratiques et les symboles des 
trois monothéismes. Les élèves distinguent 
les éléments avec perspicacité, se souve-
nant des signes déjà rencontrés, rappelant 
des récits évoqués.

« Chaque élève vient d’un terreau so-
cial et religieux différent », commente 
Anne Morel Richard après la leçon. « Il est 
important qu’ils reconnaissent que leur 

pratique religieuse, ou leur absence de 
pratique, n’est pas la norme. Que d’autres 
croyances existent. L’approche davantage 
éthique que religieuse de ce cours permet 
d’ouvrir la parole, pour légitimer les di-
verses appartenances et pour que chaque 
enfant apprenne à se situer. » Elle sent 
ses élèves curieux et généreux : « Ils dé-
couvrent avec intérêt et respect les pra-
tiques et les croyances des autres. »

La tunique de la jalousie
Sur cette base, la leçon d’Anne Morel Ri-
chard embraye alors sur le récit biblique 
de Joseph et ses frères, que l’on retrouve 
dans les textes fondateurs des trois re-
ligions abrahamiques. L’histoire à re-
bondissements du fils préféré de Jacob 
éveille les émotions des enfants, que l’en-
seignante stimule : la jalousie, la fierté, la 
peur, la colère… En racontant l’histoire de 
la tunique resplendissante et des songes 
du patriarche, elle les fait participer hu-
mainement à ses vicissitudes. Lesquelles 
sont transposées dans leur réalité, par le 
recours aussi aux images que la tradition a 
données du récit.

Car l’histoire de Joseph est précisément 

« Un monde en couleurs »
L’outil didactique publié par les Edi-
tions Agora en 2020 sert de support 
à l’enseignement du fait religieux 
pour les élèves vaudois de 3e P. 
Quatre modules sont répartis sur la 
quinzaine de leçons du programme : 
une introduction ouvrant à l’accueil 
de la différence de croyance et de 
pratique, un chapitre de base sur les 
trois religions monothéistes, puis un 
parcours culturel et humain autour 
des deux récits de la naissance de 
Jésus et du patriarche Joseph.
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Les élèves vaudois de 3e P découvrent le pluralisme religieux par les images.

celle d’une cohabitation à apprendre, d’un 
accueil de la différence. « Ils sont emballés, 
et ils participent bien. Ils font des liens », 
remarque l’enseignante, qui se réjouit que 
ses élèves partagent ensuite l’histoire au-
près de leurs proches.   Matthias Wirz

(1) Prénoms des élèves changés, mais connus 
de la rédaction.

Retrouvez tous les articles de notre 
série sous www.reformes.ch/ecole
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Terre sainte : 
absence de pèlerins dévastatrice 
Les Palestiniens chrétiens vivant en Israël ou dans les territoires occupés travaillaient 
massivement dans le domaine du tourisme. La crise qui dure devient leur chemin de croix 
à l’heure d’une deuxième Pâques sans visiteurs.

CORONAVIRUS Des rues désertées. Des 
magasins fermés. Des visages crispés. A 
Bethléem, l’ambiance était tendue à la mi-
mars à la fin d’un confinement de douze 
jours, décidé par l’Autorité palestinienne 
au vu de l’augmentation du nombre de ma-
lades graves pris en charge par les hôpi-
taux. La situation se dégrade et les vaccins 
tardent à arriver, alors que de l’autre côté 
du mur de séparation, le gouvernement is-
raélien – parvenu à immuniser 50 % de sa 
population – rechigne à approvisionner les 
Palestiniens. En même temps, il a fermé 
l’espace aérien plusieurs semaines, empê-
chant ses propres ressortissants de rentrer 
chez eux. Une inflexibilité qui, en cette 
Pâques 2021, augure d’un long chemin vers 
la résurrection économique, particulière-
ment pour les Palestiniens travaillant dans 
le tourisme. Si le secteur pèse 3 % du PIB 
israélien selon le haut fonctionnaire du mi-
nistère du Tourisme Pini Shani, il repré-
sente un tiers de l’économie palestinienne 
selon le Palestinien Tony Khashram, 
vice-président des tour-opérateurs de 
Terre sainte. « Le chiffre officiel de 10 % 
ne prend pas en compte tous ceux qui bé-
néficient indirectement du tourisme, du 
boucher qui livre la viande aux hôtels au 
marchand de chocolat de la Vieille Ville de 
Jérusalem, auquel les groupes achètent des 
friandises », affirme-t-il. 

Les chrétiens sont les premières vic-
times de cette crise. Ils comptent en effet 
pour « 95 % des 50 tour-opérateurs pales-
tiniens, ils représentent la grande majori-
té des 650 guides touristiques accrédités 
et tiennent la plupart des 210 hôtels et 
guest houses de Cisjordanie et de Jéru-
salem-Est », détaille Tony Khashram. La 
situation est extrêmement inquiétante à 
Bethléem et dans les municipalités envi-
ronnantes de Beit Sahour et Beit Jala où 
tout le monde, du guide à l’artisan, gagnait 
son pain grâce au visiteur. « Il y a là des 

gens qui ont faim », dit Tony Khashram. 
Côté israélien aussi, les chrétiens sont 

particulièrement touchés. « La fermeture 
de l’espace aérien a poussé les profession-
nels à se rabattre sur le tourisme intérieur ; 
or les lieux de pèlerinage chrétiens n’ont 
aucun intérêt pour la grande majorité des 
juifs israéliens. Nous connaissons des sites, 
autour du lac de Tibériade notamment, 
qui n’ont accueilli aucun visiteur depuis 
des mois », relève Pini Shani. 

Quant à l’aide apportée à ce secteur 
laminé, elle est très différente selon que 
l’on travaille en Israël ou dans les terri-
toires occupés. « Le gouvernement a oc-
troyé 300 millions de shekels (84 millions 
de francs) aux entreprises », affirme Pini 
Shani. L’homme est optimiste depuis que, 
le 7 mars, Israël a largement rouvert hôtels, 
restaurants et lieux culturels aux personnes 
vaccinées. Côté palestinien, les résidents 
de Jérusalem-Est reçoivent bien l’aide so-
ciale de l’Etat d’Israël, en revanche ceux 
de Cisjordanie sont privés de tout, déplore 
Tony Khashram. 

La chute est d’autant plus brutale 
que 2019 avait été l’année de tous les re-
cords : 4,5 millions de visiteurs, dont 1,5 
million de pèlerins. L’afflux d’argent a in-
cité les professionnels du tourisme à faire 

des investissements dont ils ne peuvent 
aujourd’hui plus honorer les créances. 
« Après avoir utilisé toutes leurs écono-
mies, les gens commencent à vendre leurs 
biens pour acheter à manger », affirme le 
catholique qui chapeaute plusieurs asso-
ciations de secours.

Le coronavirus n’est pas le premier 
soubresaut que traverse ce Proche-Orient 
chaotique. Au tournant des années 2000, 
la Deuxième Intifada avait vidé la Terre 
sainte de ses visiteurs. « Mais nous re-
cevions tout de même des missions, des 
médias et puis il y avait toujours des cou-
rageux pour se rendre sur place », relève 
Tony Khashram. L’énergie pour affronter 
la situation, les chrétiens de Terre sainte la 
puisent donc plus loin. Famines, guerres et 
occupations se sont succédé, permettant 
l’accumulation d’un savoir de résilience. 
Sans compter la profonde solidarité qui 
fait la force de cette société. « Personne ne 
fermera la porte au voisin venu quéman-
der un morceau de pain », conclut Tony 
Khashram.   Aline Jaccottet, Haïfa

Pour aller plus loin : interview de 
Marie-Armelle Beaulieu, rédactrice 
en chef de Terre sainte Magazine, 
sur www.reformes.ch/tsm
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Un village palestinien à la périphérie de Bethléem.
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« Les cloches parlent 
à l’émotionnel de chacun »
Vendredi 5 mars, la plupart des églises de Suisse ont sonné leurs cloches pour rendre 
un vibrant hommage aux victimes de la Covid. Un choix qui peut étonner à notre époque 
moderne. Eclairage avec Fabienne Hoffmann, historienne et campanologue vaudoise.

Pourquoi avoir choisi les cloches de nos 
Eglises pour rendre cet hommage ?
FABIENNE HOFFMANN Plusieurs raisons 
expliquent le choix fait par le Conseil fédé-
ral. Il s’agissait premièrement de suivre une 
tradition séculaire. De plus, chaque ville 
et village possèdent une ou des cloches. 
Sonner les cloches est un moyen d’unir 
les habitants de toute la Suisse au même 
moment. L’audition de la cloche délimite 
un territoire sonore ; le son constitue un 
réseau d’appartenance à une communauté.

Les cloches sont-elles toujours liées 
à des moments solennels ?
Non, les cloches sonnent également les 

moments de liesse, comme en France 
lors de la Libération où on les a mises en 
volée avec une telle force que certaines 
se sont même fêlées ! Depuis des siècles 
en Occident, le son de la cloche accom-
pagne divers moments de la vie. 
De manière inconsciente, la sonne-
rie des cloches parle à l’émotionnel de 
chacun. Sonner les cloches, c’est donc 
choisir un médium ancestral qui parle, 
à chacune et à chacun à travers le pays.

Existe-t-il une grammaire des sons, 
des codes selon les usages ?
Autrefois, lorsque la cloche était mise en 
volée à la main, on arrivait à donner un 

langage propre à chacune des sonneries. 
Une petite cloche était tintée très rapi-
dement pour avertir d’un danger (sonne-
rie du tocsin) ou, au contraire, lors d’un 
enterrement, on sonnait la plus grande 
cloche du beffroi le plus lentement pos-
sible pour favoriser la solennité (sonne-
rie du glas). La motorisation des cloches 
au milieu du XXe siècle a simplifié ces 
modes de sonnerie, mais l’émotion est 
toujours au rendez-vous.

 Anne-Sylvie Sprenger/Protestinfo.

Interview complète sous 
www.reformes.ch/cloches
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Un podcast pensé pour les 
personnes migrantes et âgées
Avec la disparition des rencontres de visu, l’EPER a dû trouver une solution pour garder 
le contact avec ses bénéficiaires. Son nouvel outil, le podcast, permet aussi de répondre à 
l’illettrisme numérique.

TOUT-TERRAIN Mosquées albanaise 
et bosniaque, missions catholiques, 
salles associatives… Avant la pandémie, 
l’EPER, à travers son programme « Age 
et migration », organisait des rencontres 
dans toute une série de lieux. Ces ren-
dez-vous réguliers étaient destinés à des 
communautés de migrant·e·s âgé·e·s et 
isolé·e·s, sur Vaud, Genève, mais aussi 
en Argovie, à Soleure, ou à Zurich. Pour 
des personnes résidant en Suisse mais 
parlant très peu les langues nationales, 
ces réunions étaient cruciales, car « on 
donnait des informations sur la Sécurité 
sociale et la santé, sur la retraite, sur les 
démarches à faire en cas de retour dans 
le pays d’origine… », détaille Elma Had-
zikadunic, responsable du programme 
« Age et migration » côté romand. 

Avec la pandémie, l’EPER a bien tenté 
de basculer ces rendez-vous en rencontres 
virtuelles. Mais, très vite, le constat a 
été évident : « Toutes les options par le 
biais d’outils comme Zoom ou Skype ont 
échoué. Ce public vit une vraie fracture 
numérique. » Une fracture qui s’explique 
par deux diff icultés : d’abord le faible 
équipement en ordinateurs et ensuite le 
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Le manque de compétences numériques de ses bénéficiaires a incité l'EPER à trouver des solutions 
originales, comme ici, le podcast. 

Ecoutez le reportage de RTSreligion 
sur www.reformes.ch/radioeper

manque de maîtrise de ces logiciels de 
communication. Si les seniors internautes 
en Suisse sont toujours plus nombreux, 
une grande majorité d’entre eux surfe en 
effet… à l’aide d’un smartphone (Pro Se-
nectute, Etude digital seniors, 2020). Et 
une minorité reste à la marge.

Solution inclusive
Forte de ce constat, l’EPER a voulu dé-
velopper une solution à distance « simple 
et accessible », raconte Elma Hadzika-
dunic. Après diverses tentatives et ré-
flexions, c’est finalement le podcast qui 
a été retenu. Ce format présente en effet 
une série d’avantages pour les personnes 
migrantes et âgées. D’abord, « la radio 
est un média d’accompagnement vieux 
comme le monde », qui peut facilement 
s’enregistrer dans les différentes langues 
parlées par les bénéficiaires (portugais, 
bosniaque/croate/serbe, albanais…), en 
récoltant au préalable les questions des 
personnes concernées. Dans la déclinai-
son podcast d’une émission, nul besoin 
d’assister à l’échange en direct, comme 
au cours d’un « live » Facebook, autre 
option que l’EPER a d’abord considé-

rée. Enfin, et surtout, le podcast peut 
être diffusé au moyen d’un simple lien, 
envoyé par smartphone. Or, « qua-
si toutes les personnes concernées ont 
un smartphone et utilisent des applica-
tions comme WhatsApp ou Viber pour 
garder le lien avec leur entourage resté 
au pays », constate Elma Hadzikadunic. 
L’EPER diffusera donc dès ce printemps 
une série d’émissions sur les droits du 
travail pour les employé·e·s de l’écono-
mie domestique, prendre soin de sa santé 
mentale, préparer sa retraite…

Illectronisme numérique
Pour l’EPER, toute cette expérience 
reste « une phase de test » qui, pour le 
moment, concernera environ 500 per-
sonnes. Mais, à terme, l’organisation 
d’entraide envisage de décliner cette 
offre pour d’autres publics. « L’illec-
tronisme ou l’illettrisme numérique, 
c’est-à-dire l’incapacité à utiliser cer-
tains outils informatiques, ne concerne 
pas que les seniors, on fait ce constat 
dans d’autres projets de l’EPER, notam-
ment auprès des migrants », assure Elma 
Hadzikadunic. 

D’une manière générale, l’illectro-
nisme concerne une part importante 
de jeunes en Suisse : 30 % des 9 - 16 ans 
n’utilisent presque jamais d’ordinateur, 
selon une étude de Jeunes et médias. 
Or, pianoter sur son smartphone ne pré-
suppose pas l’utilisation de logiciels au-
jourd’hui considérés comme basiques, 
comme Word ou Excel. Un constat qui 
pourrait inviter tous les fournisseurs de 
services publics en ligne à revoir leurs 
outils. Ou à former leur utilisateurs et 
leurs utilisatrices.   Camille Andres

Info : www.re.fo/podcasteper.

« Les cloches parlent 
à l’émotionnel de chacun »
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RENVERSEMENT « C’est quand je serai 
mort que je serai vraiment humain ! » En 
faisant siens les mots de l’évêque Ignace 
d’Antioche (IIe siècle), John Behr n’a pas 
peur du paradoxe. Ni d’aller à contre- 
courant des modes de pensée ordinaires. 
Pâques, la vie, la mort ? Il s’agit pour lui 
de débusquer nos manières trop immé-
diates de les comprendre. Car la résurrec-
tion n’est pas le happy end de l’Evangile ! 
Ni la revanche de Dieu sur une histoire 
qui s’est mal finie. « Cela n’aurait aucune 
incidence sur nous », dit-il. Il s’agit bien 
plutôt d’une invitation à inscrire la lo-
gique vivifiante du don de soi au cœur de 
l’existence humaine.

Pour parvenir à cette conviction qui 
irrigue toute sa réf lexion, ce prêtre or-
thodoxe de 54 ans, père de trois enfants, 
enjambe les barrières et fait communiquer 
les mondes : s’il lit les Evangiles, il les fait 
résonner avec le témoignage de leurs lec-
teurs du IIe siècle ou avec la philosophie 
contemporaine. Et il les confronte à leur 
contexte vétérotestamentaire. Ce ne sont 
pas tant les idées abstraites qui l’animent, 
mais les textes, et le dialogue de sens 
qu’amorce leur interprétation inlassable-
ment reprise.

Esprit allemand et âme russe
D’ailleurs, la biographie même de cet An-
glais aux racines cosmopolites passe les 
frontières. L’un de ses arrière-grands-

pères était prêtre russe au Royaume-Uni, 
son grand-père maternel était pasteur lu-
thérien en Allemagne. « J’ai un esprit alle-
mand et une âme russe », sourit-il. Depuis 
l’an dernier, il est professeur de théologie 
à Aberdeen, en Ecosse. Auparavant, il a 
passé à New York plus de deux décennies 
– « la majeure partie de ma vie d’adulte » 
– comme enseignant à l’Institut ortho-
doxe de théologie de Saint-Vladimir.

Plus qu’un retour aux sources, il com-
prend ce nouveau départ au Royaume-
Uni comme « une sacrée aventure ! Tra-
verser l’Atlantique en pleine pandémie, 
avec armes et bagages, toute la famille 
et trois chats, ce n’était pas de tout re-
pos… » Une aventure qu’il vit aussi dans 
sa réflexion théologique. Elle se doit de 
déplacer existentiellement celui qui la 
mène. Pour lui, en effet, elle ne saurait 
se réduire à « parler de Dieu, comme la 
géologie serait un discours concernant la 
terre. Car Dieu n’est pas un objet à pro-
pos duquel nous avons à parler. Quelque 
chose d’autre s’y passe ! ».

Prisme de couleurs
Ce qui s’y passe ? On le découvre en l’in-
terrogeant sur Pâques, dont la date ap-
proche. Avant de commencer, il prévient : 
« Vous êtes prêt ? Je pourrais en parler des 
heures ! » Et le voilà parti 
pour une palpitante le-
çon de théologie. L’esprit 
allemand est à l’œuvre… 
Les références fusent. Il 
recourt avant tout au qua-
trième Evangile, objet de 
son dernier livre. « Jean 
dépeint sur la croix un 
Christ glorifié. Chez lui, 
la crucifixion, l’élévation 
en gloire, la résurrection, l’ascension, le 
don de l’Esprit sont réunis en un seul 
événement, que nos fêtes liturgiques ont  

étalé sur une cinquantaine de jours du 
calendrier. Nous connaissons un prisme 
de couleurs, dont nous célébrons chacune 
indépendamment. Mais pour en saisir la 
cohérence, il faut revenir à cette première 
lumière blanche et pure. »

Dans l’événement de la croix, la ré-
vélation en effet se condense. « Le Christ 
nous montre ce que c’est que d’être Dieu 
par la façon dont il meurt en tant que 
personne humaine et, de cette manière, 
il nous montre aussi ce que c’est que d’être 
humain… » Oui, ce que révèle le Christ en 
croix, c’est que devenir humain, c’est en 
réalité devenir divin.

Briser la mort par la mort
Or si notre humaine condition ne peut 
échapper à la mort (et l’âme russe de John 
Behr lui fait évoquer ici Dostoïevski), le 
Christ est venu briser cette dramatique 
prison. C’est la bonne nouvelle de l’Evan-
gile ! Mais, souligne le professeur, « non 
pas en oblitérant la mort. Ou en nous la 
faisant éviter ! Mais en brisant la mort par 
la mort même, comme le dit la liturgie by-
zantine ». C’est-à-dire en l’assumant libre-
ment et en en renversant le sens.

Ainsi « la mort est maintenant retour-
née et devient l’entrée dans la vie ». Cela 
implique « une invitation ahurissante » 

pour nous aussi : « Plutôt 
que d’affronter la mort en 
en étant victimes, nous 
pouvons volontairement, 
comme le Christ, accep-
ter de ne pas vivre pour 
nous-mêmes, mais dépen-
ser notre vie pour autrui, 
pour le Royaume. Et ainsi 
changer le fondement de 
notre existence en liberté 

et en amour désintéressé. Ce qui n’est rien 
d’autre que la vie même de Dieu. » 

 Matthias Wirz

John Behr

Le Christ a détruit la 
mort, célébrons-nous. 
Pourtant la mort humaine 
demeure… A nous de 
transformer cette mortalité 
en liberté, affirme le théo-
logien orthodoxe anglais.

« Ce que montre 
le Christ en 

croix, c’est que 
devenir humain, 
c’est en réalité 
devenir divin  »

« A Pâques, la mort assumée 
                    pour une vie humanisée »
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John Behr

Bio express
John Behr est né en 
1966. Marié, père de 
trois enfants.
2000 Publie sa thèse 
de doctorat, à Oxford, 
sur Irénée de Lyon (IIe 
siècle).
2001 Ordonné prêtre or-
thodoxe.
2007–2017 Doyen de 
l’Institut de théologie de 
Saint-Vladimir (New York) 
où i l enseigne depuis 
1995.
2019 John the Theologian 
and His Paschal Gospel 
dernière publication en 
date.
Depuis 2020 Professeur 
de théologie à Aberdeen 
(Ecosse).

Cacher la mort, 
c’est cacher Dieu
« Si le Christ nous montre ce que 
c’est que d’être Dieu par la ma-
nière dont il meurt en tant qu’être 
humain, alors l’‹ éradication › de la 
mort de la culture occidentale au 
cours du dernier siècle environ a 
une signification profonde. Si nous 
ne ‹ voyons › pas la mort, nous n’au-
rons aucun sens (ou un sens très 
différent, névrosé) de la finitude et 
de la transcendance. Nos horizons 
seront limités à cette soi-disant ‹ vie › 
et à une notion restreinte de liberté. 
Car, alors, nous ne verrons pas Dieu, 
et nous ne verrons pas la transcen-
dance de l’amour volontaire et oblatif 
auquel nous sommes appelés. »



LES ÉCRANS, NOTRE QUOTIDIEN
Ils nous facilitent la vie, nous font gagner du temps, changent nos habitudes.
Comment les écrans ont-ils modifié nos relations professionnelles,
amoureuses, amicales? Panorama. INFOGRAPHIE Stéphanie Wauters 

90 %

180 minutes 1h 22 m

LES JEUNES ET INTERNET

LE TÉLÉTRAVAIL

RENCONTRES
EN LIGNE

LA NOMOPHOBIE

LA «DIGITAL - DETOX»

La nomophobie,
contraction de 
l’expression
«no mobilephone» 
et «phobia»,
phénomène récent 
intimement lié à l’essor des nou-
velles technologies, est une anxiété 
démesurée à l’idée de se retrou-
ver sans son smartphone. 

Ou sevrage numérique, consiste à 
faire une pause de tout support nu-
mérique. Elle peut durer une heure, 
une journée ou même tout un mois, 
selon l’intention et les circonstances.

Plusieurs hébergements en Suisse 
offrent aujourd’hui des cures et des 
offres de séjours sans connexion 
internet et même sans couverture 
réseau.

Conseils

- Ne pas utiliser son smartphone    
  comme réveil.

- Bloquer les notifications.

- Ne pas regarder ses mails pendant      
  les vacances et jours de congé.

- Limiter le temps d’écran.

- Passer l’écran en noir et blanc, 
  ce qui donne moins envie de   
  consulter son smartphone.

Temps moyen consacré à la visua-
lisation du profil d’un utilisateur ou 
d’une utilisatrice sur Tinder 

Nombre de «matchs» (intérêts 
réciproques) enregistrés chaque jour
sur l’application de rencontre Tinder

des couples se sont 
formés sur Internet 
en Suisse en 2017

en ligne

chez un ami

dans un bar

Chances de rencontrer
un partenaire aujourd’hui:
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Instagram

Snapchat

Tik Tok

Temps que les jeunes 
passent chaque jour sur 
leur smartphone (et même 
4h/jour le week-end)

7 jeunes sur 10
jouent aux jeux
vidéos

Durée moyenne à jouer aux jeux 
vidéos chaque jour (2 h 36 min un 
jour de week-end) 

1 jeunes sur 2
a déjà été agressé
sexuellement en ligne

Chez les jeunes, le smartphone 
sert d’abord à échanger. En 10 
ans les rencontres des jeunes 
en personne ont chuté de 20%.
(chiffre 2018, avant la pandémie)

Risques d’une utilisation 
abusive des réseaux sociaux: 

- isolement
- dépendance
- manque d’estime de soi
- harcèlement

Avantages du télétravail
- flexibilité
- indépendance
- gain de temps

Inconvénients du télétravail
- isolement
- manque d’interactions

1 personne sur 2 a pratiqué
le télétravail en Suisse au coeur
de la crise sanitaire en 2020
(48%)

Productivité
Dans quelle mesure êtes-vous productif·ve 
lorsque vous travaillez en home office? (mai 2020) 

Développement de la mention «télétravail» dans les offres d’emploi

3 %
Suisse allemande

Suisse romande

2019 2020

2 %

1 %

41%
Plus
productif

31%
Tout aussi productif

21% 
Moins
productif

4% Beaucoup
moins productif 3% Ne sait pas

99 %

85 %

2 secondes

12 millions

27 %

19 %
17 %
15 %

des 12-19 ans possèdent 
leur propre smartphone

des personnes qui travaillent 
depuis chez elles souhaiteraient 
augmenter leur taux de télétravail

des jeunes ont un profil sur 
les réseaux sociaux suivants:

X

+ 190%

+ 250%
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UN AUTRE 
INTERNET EST 
POSSIBLE

DOSSIER Les écrans ont envahi 
nos vies, pour le meilleur et pour 
le pire. Si la numérisation est en 
marche et que rien ne semble 
pouvoir l’arrêter, il est toujours 
possible – indispensable – de la 
remettre en question. Quelle 
numérisation voulons-nous ? 
Comment pouvons-nous nous 
emparer des choix numériques, 
quelle est notre marge de 
manœuvre ? Au travail, en 
amour ou dans notre vie privée, 
tout n’est pas joué.
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Le numérique 
peut-il être éthique ?

AMBIVALENCE A l’origine, il y avait… 
un espace « proche de l’idéal du Nou-
veau Testament » ! Pour Albrecht Knoch, 
pasteur et membre du réseau chrétien 
CALL (Church Action on Labour and 
Life – Action des Eglises sur le travail 
et la vie), émanant de la Conférence des 
Eglises européennes, les débuts du web 
étaient marqués par une culture de « la 
libre participation et de l’égalité », proche 
« de la communauté chrétienne, selon 
l’idéal biblique », et cela représentait une 
chance pour nos démocraties et nos so-
ciétés. Aujourd’hui, le web et ses outils 
seraient tout au plus « un business », af-
firme cet expert du numérique. Cette 
image d’Epinal demande évidemment de 
la nuance. Dès le départ, le web a aussi 
été un terrain de jeu pour les hackers. Et 
il faut bien reconnaître que l’idéal initial 
est toujours vivant, en témoignent par 
exemple les outils collaboratifs comme 
Wikipedia ou Mozilla.

La technique en soi est neutre
C’est bien le paradoxe de la technique, 
que pointait déjà dans les années 1970 le 
philosophe protestant Jacques Ellul. Elle 
nous libère, mais au prix d’impacts envi-
ronnementaux (voir p. 17) ou sociaux… 
Ambivalente, « la technique n’est ni bonne 

ni mauvaise. Elle est ce que nous en fai-
sons », résume Lennig Pedron, directrice 
de la Trust Valley, partenariat public-privé 
romand autour de la confiance numérique. 
Reste que la tech ne s’est pas développée 
de manière neutre. Au contraire. « Elle est 
porteuse de valeurs, de nouveaux savoirs, 
et de nouveaux savoir-faire, et, au bout du 
compte, de nouvelles normes qu’il faut né-
cessairement encadrer par une éthique », 
affirme Eric Salobir, prêtre dominicain de-
venu expert de la Silicon Valley auprès du 
Vatican, dans Dieu et la Silicon Valley (Bu-
chet-Chastel, 2020).

Quelles sont ces normes implicites ? 
Ce sont des lois algorithmiques 2, de 
design, ou des modèles économiques, 
par exemple la gratuité d’un service en 
échange de l’utilisation des données. 
C’est la logique de l’immédiateté, de la 
simplicité, du confort, de l’efficience à 
tout prix. C’est la décontextualisation : 
on loue un appartement à l’autre bout de 
la planète sans rien savoir de ses proprié-
taires. C’est l’illusion de la dématériali-
sation : le terme « cloud » cache en réa-
lité des datacenters (salles ou bâtiments 
remplis d’ordinateurs) parfois très gour-
mands en énergie. C’est la culture de la 
connexion, du « always on », qui incite à 
être notifié·e en permanence. C’est l’ex-
ploitation poussée de mécanismes d’ad-
diction. C’est une culture de la liberté 
d’expression à l’américaine : Facebook 
censure les photos de tétons féminins, 
mais compte des dizaines de groupes dé-
diés aux armes à feu, avec des milliers 
de membres. Et pour certains outils, ré-
seaux sociaux ou traqueurs publicitaires, 
« c’est la loi du marché, du nombre, 
du cash, le libéralisme le plus pur, en 
contradiction totale avec l’anthropologie 
biblique », estime Albrecht Knoch. Une 
chose est sûre : un algorithme n’est pas 
neutre et des micro-décisions prises par 

les intelligences artificielles, développées 
selon cette culture, vont se multiplier à 
l’avenir.

Changement majeur : l’omniprésence
Le problème, ce n’est pas cette culture 
en soi. C’est son omniprésence. La ques-
tion du démantèlement de Google, ou de 
Facebook ou d’Amazon – dont la posi-
tion dominante n’est plus à démontrer – 
est régulièrement posée. La tech irrigue 
aujourd’hui tous les domaines de notre 
existence, des services publics au travail, 
mais aussi nos relations amicales, fami-
liales ou ecclésiales. Le digital « intermé-
die » l’essentiel de nos relations. Or, du 
moment où le tout numérique devient la 
règle, une discussion collective sur les 
valeurs qui le sous-tendent s’impose. 

Un far west à policer
« Je vois internet comme un parallèle 
numérique à nos vies réelles, où rien 
n’a été organisé, c’est le far west ! Nous 
avons mis des centaines d’années à orga-
niser nos sociétés, mais pour le web, ce 
n’est pas le cas. On apprend à un enfant 
à acheter du pain dans une boulangerie, 
mais on ne lui explique pas à quoi faire 
attention quand il réalise une transac-
tion en ligne ! », pointe Delphine Seitiée, 
secrétaire générale de la plateforme in-
tercantonale ALP ICT et coresponsable 
du comité scientifique de l’Institut du 
numérique responsable Suisse (INR, ins-
titutnr-ch.org) lancé en février 2021, à la 
suite du grand frère français fondé à La 
Rochelle. Et est-ce à l’école ou à la famille 
de transmettre ce savoir ?

Questionner les choix technologiques
Cependant, comme le signale le philo-
sophe Bernard Stiegler sur les ondes 
de France culture, « pour combattre le 
côté toxique d’une technologie, il faut se 

Qu’entend-on par 
« numérique » ou « digital » ?

Il s’agit de l’ensemble des équipements 
électriques et électroniques tels que 
les ordinateurs, les laptops, les smart-
phones, les téléviseurs, les montres 
connectées, etc 1. Par extension, le terme 
désigne aussi les contenus et les outils 
disponibles sur ces équipements.
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l’approprier, la comprendre » (www.re.fo/
stiegler). Mais comment des citoyen·n·e·s 
peuvent-ils ou elles avoir leur mot à dire 
dans une industrie et une technologie 
qui se sont radicalement spécialisées 
ces vingt dernières années ? Le faut-il ? 
Ou suffit-il de faire confiance à la régle-
mentation qui se développe, qu’il s’agisse 
de la jurisprudence des tribunaux ou des 
normes européennes ?

Aujourd’hui, des voix s’élèvent pour 
demander d’impliquer plus 
largement les citoyens dans 
les choix technologiques. 
C’est la raison pour laquelle 
Marcel Salathé, professeur 
en épidémiologie digitale 
à l’EPFL, a fondé le lob-
by CH++ (chplusplus.org/
fr). La démarche se rap-
proche de celle de l’ensei-
gnant-chercheur en infor-
matique Vincent Courboulay qui, en 2018, 
a fondé à La Rochelle le premier Institut 
pour un numérique responsable, exporté 
depuis en Belgique et en Suisse. « Je pense 
qu’un autre modèle digital peut exister. Va-
t-il s’imposer ? C’est une autre question. 
Mais comme l’alimentation ou le trans-
port, on va y venir contraints et forcés », 
estime ce chercheur.

Des labels éthiques en ligne? 
Le web éthique passera-t-il par des la-
bels, des certificats ? En matière écolo-
gique, c’est déjà le cas. Mais impossible 
pour l’heure d’étiqueter la manière dont 
les algorithmes de Tinder ou d’Instagram 
considèrent l’âge ou la diversité : ils ne 
sont pas transparents. Ce qui manque, 
pour développer ces labels, « ce sont des 
recherches. Le numérique responsable 
passera par la science », assure Vincent 
Courboulay. L’INR a cependant déjà mis 
en place d’autres ressources pour per-

mettre à tout le monde de s’emparer du su-
jet : une charte (www.re.fo/numresp) pour 
un internet éthique, sorte d’adaptation 
des objectifs du développement durable 
de l’ONU pour une informatique plus du-
rable, sociale, résiliente à tous les niveaux. 
Et, à venir en France comme en Suisse, 
des annuaires d’expert·e·s, pour rendre ac-
cessibles les savoirs sur le sujet. L’enjeu ? 
Faire comprendre que tout n’est pas joué. 
« Les GAFAM et les BATX 3 ne sont là que 

depuis vingt ans. Certes, 
ils sont bien implantés. 
Mais il existe des options 
alternatives de plus en plus 
solides », affirme Vincent 
Courboulay, notamment 
en Suisse. Delphine Sei-
tiée pointe elle aussi l’essor 
d’un « numérique local », à 
développer. « La numéri-
sation n’est pas un tsunami 

qui nous tombe dessus », renchérit Albre-
cht Knoch : « elle est faite et conçue par 
des humains. Pour en définir les bornes, il 
faut une union de la société civile. »

 Camille Andres

1 Définition tirée de « L’impact environnemental 
croissant du numérique », ALP ICT, 11 octobre 
2020, www.re.fo/impactnum.

2 Un algorithme est la décomposition d’une 
opération en étapes simples, un peu comme 
une recette de cuisine. C’est la base de la 
programmation informatique : décomposer 
un problème en une succession d’opérations 
connues de la machine. 

3 GAFAM est un acronyme composé des 
initiales des plus grandes entreprises infor-
matiques des États-Unis (Google, Amazon, 
Facebook, Apple et Microsoft). BATX est son 
pendant chinois (Baidu, Alibaba, Tencent et 
Xiaomi).

Une autre 
digitalisation 
est-elle 
possible ?
Nos interlocuteurs s’accordent 
sur quelques points clés :
L’autodétermination numérique, soit 
« pouvoir choisir, en conscience, en 
tant qu’individu ou en tant que pays, 
ce qu’on utilise comme technolo-
gie », explique Lennig Pedron. 

Avoir le choix implique de com-
prendre ce qu’il implique : les enjeux 
de l’éducation au numérique et de 
son accessibilité sont donc particu-
lièrement cruciaux. 

Enf in, l’autre valeur clé pour 
réaliser des choix, c’est la transpa-
rence : les fabricants d’outils numé-
riques doivent pouvoir rendre leurs 
algorithmes explicites et clairs. 

« La technologie évolue tout le 
temps, de même que les usages. Cette 
confiance (envers les outils) doit donc 
être sans cesse renégociée. En tant 
que société, nous devons fixer l’ac-
ceptable et l’inacceptable. Selon moi, 
la condition de base de ce débat et 
de ce choix se trouve dans la trans-
parence », confiait notamment Johan 
Rochel à nos confrères de PME Maga-
zine en février dernier. Ce Valaisan est 
fondateur d’Ethix, cabinet de conseil 
zurichois spécialisé dans les questions 
d’éthique numérique. 

Autres pistes évoquées par un 
article du New Yorker : diversif ier 
le profil des étudiant·e·s en infor-
matique et intégrer une formation 
d’éthique à leur parcours (www.re.fo/
ethicalai).   

En 20 ans, les écrans ont envahi toutes les sphères de notre vie. Une révolution profonde, 
dont nous ne mesurons pas encore toutes les conséquences. Si internet et ses outils 
commencent à être régulés, des voix s’élèvent pour questionner les valeurs qui sous-
tendent aujourd’hui cet espace. Une autre culture digitale est-elle possible ?

« Pour combattre 
le côté toxique 
d’une techno-
logie, il faut se 
l’approprier, la 
comprendre  »

Ecoutez cet article en audio  
sur www.reformes.ch/ecoutez
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Smartphones : 
responsabiliser plutôt qu’interdire 

RESPONSABILITÉ Le saviez-vous ? Il 
existe une « Journée mondiale sans té-
léphone portable ». Lancée en 2001 par 
l’auteur français Phil Marso, elle tombe 
chaque année le 6 février. Mais une telle 
journée peut-elle vraiment être incitative 
pour la déconnexion numérique ? « En ré-
alité, une cure drastique sur un temps de 
quelques jours seulement ne permet pas de 
sortir de l’addiction », admet le promoteur 
de cette journée. Celle-ci doit plutôt servir 
à rappeler l’exigence, dans le quotidien, de 
« prendre de la distance vis-à-vis de l’objet, 
de maîtriser l’outil et d’adopter de bonnes 
habitudes ».

Se débrancher progressivement
Il le reconnaît : « Il est obsolète de vou-
loir vivre sans téléphone portable, même 
pour les plus réfractaires. Car tout passe 
désormais par le smartphone, des services 
administratifs aux transactions commer-
ciales. » Comment parvenir alors à vivre 
en équilibre avec cet écran omniprésent, 
sans se laisser asservir ? A l’enseigne de 
Digital Detox Solutions, qu’il a fondée à 
Lausanne, Alexis de Maud’huy propose 

Abandonner les écrans ? Impossible dans le monde actuel ! Mais des pistes existent pour 
réfléchir à l’usage que l’on fait de son smartphone et consommer de manière responsable.

du coaching et des ateliers en ce sens. 
Plutôt qu’un ban ponctuel du téléphone, 
pendant un jour ou une semaine, qui ne 
produira aucun effet durable, il propose 
une démarche progressive, pour viser un 
équilibre. « Car ce n’est pas l’écran en soi 
qui est mauvais, tout dépend de ce qu’on 
en fait ! »

Pour que la détox soit viable, il faut 
« arrêter de culpabiliser, car nous ne 
sommes pas responsables de cette addic-
tion », selon l’accompagnateur. Qui ex-
plique : « Les écrans sont partout, on ne 
peut pas changer cette tendance au ni-
veau collectif et systémique. Notre res-
ponsabilité personnelle est d’en maîtriser 
l’usage. » Il s’agit alors de viser un change-
ment de pratique individuelle, en devenant 
conscient de sa consommation.

Limites et autorégulation
Une démarche que tente à sa manière Ca-
rolina Costa, la pasteure la plus connectée 
de tout l’ouest (helvétique). Vlogueuse 1 im-
pénitente, très présente sur les réseaux so-
ciaux, elle sent la nécessité de périodes de 
distance. Une semaine de jeûne du smart-

phone durant le carême, par exemple, pour 
réfléchir à son rapport à cet objet. Dont 
elle sait pourtant l’ambivalence : « On uti-
lise aussi le smartphone pour la médita-
tion, qui est une forme de déconnexion », 
sourit-elle. Pour elle, c’est donc dans l’au-
torégulation que réside la piste pour ne pas 
se « perdre dans le système ».

Mieux situer les limites, pour éviter 
de se laisser envahir par les écrans. C’est 
ce que veut le pasteur Alain Monnard, 
à Crêt-Bérard : il a choisi de renoncer 
au réseau Wi-Fi dans les chambres de la 
maison d’accueil, tout en l’offrant dans 
les espaces communs. « Cela permet un 
retour à soi dans l’espace personnel, qui 
peut être thérapeutique », suggère-t-il. 
« L’omniprésence des écrans amène une 
transformation anthropologique : limiter 
l’hyper-connexion aide à revenir à la di-
mension corporelle, qui nous constitue 
en tant que créatures humaines. »

Caté sans natel
Une prise de conscience à encourager dès 
l’enfance. Ainsi, les paroisses de Bienne et  
de Rondchâtel organisent des camps de 
KT 2 sans smartphone. « Certains partent 
paniqués, mais finissent par ne plus le ré-
clamer au fil des jours… Et, malgré des 
doutes initiaux, les parents mesurent aus-
si l’enjeu éducatif et relationnel », observe 
Anne Noverraz, catéchète professionnelle.

Cela vaut également pour les jeunes 
adultes : c’est par les réseaux sociaux que 
l’animatrice Céline Ryf (Par8, syndicat 
de paroisses de Tramelan à Moutier) les 
contacte. Mais en période de saturation 
d’écran comme lors du semi-confine-
ment, note-t-elle, « ils préfèrent un coup 
de fil : cela permet de se sentir enfin vrai-
ment en lien ».   Matthias Wirz

1 Un vlog est un journal de bord, dont les billets 
sont essentiellement composés de vidéos.

2 Catéchisme.
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Télétravail : 
quels bons réflexes adopter ?

BIEN-ÊTRE « En entame de chaque vi-
sioconférence d’équipe, nous prenons 
cinq à dix minutes d’échanges pour 
s’écouter et se parler », raconte Sonya 
Ramsbacher, assistante auprès de l’Office 
protestant de formation (OPF). « Une col-
lègue nous dira ainsi : ‹ j’ai du mal à lire 
mes e-mails aujourd’hui, je suis débordée, 
ne vous inquiétez pas si une réponse n’ar-
rive pas ›. » Quelques mots cruciaux pour 
mettre de l’huile dans les rouages.

Le manque d’interactions person-
nelles avec des collègues et des clients 
est en effet le principal défi pour les per-
sonnes en télétravail, selon une étude 
parue au printemps dernier. Si travailler 
depuis chez soi permet de concilier vie 
personnelle et professionnelle, un an de 
cette pratique généralisée et forcée en 
montre les limites : risque de connexion 
permanente, abolition imperceptible des 
frontières entre vie privée et vie profes-
sionnelle, mais aussi réelle fatigue phy-
sique due à l’enchaînement des réunions 
sur écran et aux incompréhensions crois-
santes dues à une communication com-
plexifiée. Au-delà des classiques conseils 
de sécurité (disposer d’un lieu réservé au 
travail, de matériel adapté, s’offrir des 
pauses), plusieurs nouveaux standards 
s’imposent.

Communiquer à échéances fixes
Du côté des équipes d’abord, une toute 
nouvelle autogestion émerge. Elle est 
possible « uniquement s’il existe une 
confiance de la part de l’entreprise et 
de ses dirigeants », explique Albrecht 
Knoch, pasteur et membre du réseau 
chrétien CALL (Church Action on La-
bour and Life – Action des Eglises sur 
le travail et la vie). Concrètement, cela 
signif ie planif ier une séance en ligne 
hebdomadaire, bihebdomadaire, ou un 
quart d’heure quotidien, selon les be-

L’essor du télétravail ces derniers mois a permis aux entreprises de développer de 
bonnes pratiques en la matière, alors que le droit à la déconnexion n’est pas garanti.

soins. « Chacun y donne sa to-do list et 
peut dire ‹ stop › s’il est trop chargé », 
résume le pasteur. L’Office protestant 
de la formation souligne l’importance 
de cette communication explicite, 
claire et régulière. 

Discuter des outils choisis
Pour remplacer les innombrables mi-
cro-échanges ayant lieu au bureau, plu-
sieurs palliatifs numériques existent : 
appels, messages WhatsApp, groupes 
de  d i sc uss ion  Slack , 
e-mails, chats… Autant 
d’outils qui impliquent 
une nouvelle culture et 
donc de nouveaux codes 
qui doivent à tout prix 
être clarifiés, pointe Al-
brecht Knoch. « Il faut 
savoir quels moyens on 
utilise, et à quelles fins. 
Dans certaines entre-
pr ises, les e-mai ls de 
plus de 10 l ignes sont 
prohibés et l’on favori-
sera le téléphone pour 
les longs échanges. Dans 
d’autres contextes, c’est tout l’inverse ! 
Avant d’adopter ou d’imposer un outil, 
il vaut la peine d’avoir une conversation 
sur son utilisation et ses limites. » Ainsi, 
à l’OPF, les messages WhatsApp ne sont 
utilisés qu’en cas de décision de dernière 
minute, pour modifier l’horaire d’une ré-
union, par exemple. Et aucune réponse 
à un e-mail n’est attendue d’un employé 
après 17h30.

Respecter le cadre horaire
Le droit à la déconnexion, soit « pour 
un travail leur, de ne pas devoir ré-
pondre à des sollicitations profession-
nelles en dehors de son temps de tra-
vail, par e-mail, par téléphone, etc. », 

n’est pas encore officiellement inscrit 
dans le droit suisse. Une motion en 
ce sens, déposée au Conseil fédéral, 
a été classée en 2019. Mais pour Jean 
Tschopp, député socialiste au Grand 
Conseil vaudois et ardent défenseur du 
principe, le sujet devrait être appro-
fondi : « C’est précisément parce que-
nous sommes en permanence connec-
tés qu’il faut concevoir des outils qui 
permettent de ne pas répondre en tout 
temps à des sollicitations profession-

nelles et de thématiser 
le sujet en entreprise. » 
« Le déf i est structurel. 
Il faut que cette possi-
bilité de couper soit ga-
rantie par l’entreprise, 
et non que la décision de 
se déconnecter repose 
sur les seules épaules de 
l’individu », appuie A l-
brecht  K noch ,  c i t a nt 
l’exemple d’un groupe 
automobile allemand qui 
est allé jusqu’à instaurer 
un système effaçant les 
e-mails envoyés par les 

employé·e·s durant le week-end. En 
l’absence de mesures structurelles, le 
principal rempart actuel à l’effacement 
des frontières entre vie professionnelle 
et vie privée reste… le suivi attentif du 
système d’enregistrement des heures de 
travail des employés.   Camille Andres

En chiffres
48 % des actifs Suisses ont pratiqué 
le télétravail au cœur de la crise sa-
nitaire, contre 24,5 % de la popula-
tion active en 2019. 
(source : Deloitte, OFS)

« Le défi est 
structurel. 

Il faut que cette 
possibilité 
de couper 

soit garantie 
par 

l’entreprise »
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Internet aurait-il fait de nos relations amoureuses un « marché » ? Pas encore, démontrent 
Gina Potarca et France Ortelli dans leurs recherches.

Modern love, 
ou l’amour en ligne

NOSTALGIE Etait-ce mieux avant ? C’est 
avec ce soupçon tenace que France Or-
telli démarre son étude sur la quête so-
phistiquée de l’être aimé (voir p. 17). Pour 
l’auteure, la rencontre amoureuse s’est 
aujourd’hui extrêmement complexifiée. 
Au point qu’il lui arrive, comme à toute 
une génération de jeunes célibataires vi-
vant en ville, de se languir des bals et du 
temps où le choix amoureux se restreignait 
ou une jeune de sa région, de son village, 
voire de son quartier. Premiers incriminés 
de cet embarras vertigineux ? Les apps et 
les sites de rencontre, évidemment, qui 
permettent d’avoir, explique l’auteure, 
« tout un bar dans sa poche »… Paradoxe 
du numérique : s’ils facilitent l’accès à un 
nombre quasi illimité de personnes, ces 
réseaux rendent néanmoins la rencontre 
réelle beaucoup plus compliquée, puisqu’il 
faut « trier » au préalable tous les « profils » 
potentiels. Sur quels critères ? 

Rationaliser la rencontre
En rationalisant la rencontre, ces outils 
l’ont en effet aussi réduite à une série de 
« critères » qui, de l’avis de beaucoup, n’est 
pas suffisante pour construire un couple. 
« Ce qui fait un couple, c’est la complé-
mentarité des deux individus qui le consti-
tuent, et surtout leur capacité réciproque 
à comprendre et à ‹ parler le langage 
d’amour › de l’autre au quotidien : se dire 
des mots doux, rendre service, prendre du 
temps avec l’autre, avoir pour lui des gestes 
tendres… », explique Nicole Rochat, pas-
teure à la BARC (communes de Milvignes, 
Rochefort et Brot-Dessous), dans le can-
ton de Neuchâtel, et thérapeute de couple. 
Cette complémentarité et ce langage se 
construisent au fil des jours et demandent 
de prendre le temps – et le risque – d’une 
relation, ce qui semble aujourd’hui plus 
compliqué. « Je rencontre beaucoup de 
gens meurtris, qui vivent une grande soli-

tude à la suite des blessures trop grandes, 
des échecs amoureux successifs », té-
moigne Nicole Rochat. « Les gens ont de la 
peine à quitter sans blesser l’autre. » Or, la 
particularité des outils digi-
taux, pointe France Ortelli, 
c’est justement de pouvoir se 
passer de ce risque, se proté-
ger de ces blessures, stopper 
une relation brutalement en 
arrêtant subitement de ré-
pondre à quelqu’un, sans ex-
plications.

Plus d’exogamie et de spontanéité
Assisterions-nous à l’avènement d’une ère 
de rencontres purement sexuelles ? Tinder 
ou Adopteunmec.com seraient-ils respon-
sables de cette détresse amoureuse, voire 
de la fin du couple ? A l’Université de Ge-
nève, la chercheuse Gina Potarca a voulu 
en avoir le cœur net. Entre 2017 et 2018 
elle a collaboré avec l’Office fédéral de la 
statistique pour pouvoir étudier l’impact 
des applications et des sites de rencontres 
sur la formation des couples en Suisse. A 
l’issue de son travail, elle tire une certi-

tude : « On n’a aucune preuve aujourd’hui 
pour dire que les sites et surtout les applis 
de rencontre détruisent l’engagement. » 
Les couples formés en ligne sont certes 

en croissance, mais leurs 
intentions de se marier 
ou de cohabiter dans le 
futur immédiat ne sont 
pas signif icativement 
différentes des autres 
couples en Suisse. En 
revanche, le web élargit 

les horizons. « Il permet plus de mixi-
té sociale. On constate par exemple plus 
de couples en ligne associant une femme 
diplômée et un homme qui l’est moins. » 
Pour la chercheuse, ces outils permettent 
plus de choix, de spontanéité, mais aussi 
moins de contrôle social dans le choix de 
ses fréquentations. Pourtant, les couples 
qui se sont rencontrés en ligne sont tou-
jours stigmatisés. Pour quelle raison ? « En 
Suisse les liens familiaux et les réseaux 
d’amis restent assez forts, rencontrer 
quelqu’un hors de ces cadres est peut-être 
toujours perçu comme moins légitime », 
estime Gina Potarca.   C. A.

Les apps et les sites de rencontre ont-ils vraiment changé nos rencontres amoureuses ? 

« Le web 
permet plus 

de mixité 
sociale »

©
  T

er
o 

Ve
sa

la
in

en
/i

S
to

ck

16 Réformés | Avril 2021DOSSIER



Immatériel, 
mais énergivore !

« Une tablette consomme 
autant qu’un frigo » 

Nos appareils intelligents ne consom-
ment pas grand-chose, de l’ordre de 3,5 
kWh par an, mais un cabinet d’audit 
américain a calculé leur consommation 
électrique non seulement sous l’angle de 
leurs besoins directs, mais également en 
tenant compte de l’énergie nécessaire à 
leur fabrication ainsi que celle néces-
saire à alimenter les réseaux auxquels 
ils se connectent et les serveurs qui leur 
fournissent des données ! Et le résultat 
est sans appel, même s’il date un peu 
(2013. www.re.fo/frigo).

« Netflix consomme autant 
d’énergie que l’Espagne » 

Le géant de la vidéo à la demande publie 
annuellement un rapport d’informations 
sur le développement durable. Dans l’édi-
tion de 2019 (www.re.fo/netflix), l’entre-
prise aff irme avoir consommé 94 000 
MWh. Soit la consommation annuelle 
moyenne d’environ 13 400 personnes ha-
bitant la Suisse (7033 kWh de moyenne 
en 2015 selon l’administration fédérale). 
Mais les chiffres de Netflix ne prennent 
pas en compte les dépenses énergétiques 
du côté des abonnés. La comparaison 
avec l’Espagne provient d’une étude ca-
nadienne de 2019 qui mesure l’empreinte 
écologique totale de tous les acteurs de la 
vidéo sur le net. (www.re.fo/videoco2). En 
termes de CO2 Netflix – qui par ailleurs 
compense ses émissions – n’en serait res-
ponsable qu’à hauteur de 11,4 %.

« Un smartphone ne peut pas
être recyclé » 

Le recyclage est soumis aux lois du mar-
ché ! Séparer les différents éléments d’un 

Cela tient dans une poche et c’est sans fil… on en oublierait 
presque qu’il faut des infrastructures pour rendre nos 
téléphones intelligents ! Des petites phrases circulent sur 
les réseaux pour nous le rappeler. Sont-elles fiables ?

Pour aller plus loin

Dieu et la Silicon Valley, Eric Salobir, 
Buchet-Chastel, 2020, 304 p.
Précis et accessible, l’ouvrage fait 
le point sur les principaux enjeux 
éthiques de la digitalisation et dé-
crypte la culture.

Vers un numérique responsable, 
Vincent Courboulay, Actes Sud, 
2021, 224 p.
Comment penser un numérique res-
ponsable sur les plans environnemen-
tal et social ? Une vision complète et 
structurée.

Nos cœurs sauvages, France Ortelli, 
Editions Arkhê, 2021, 288 p.
Cette enquête dépasse la question 
des outils digitaux pour poser une 
question essentielle : le couple ne de-
vrait-il pas être réinventé ?

L’Amour sous algorithme, Judith 
Duportail, Goutte d’Or, 2019, 232 p.
Une enquête sur l’opacité de Tinder, 
qui dévoile les biais sexistes de l’outil.

Internet a-t-il modifié les rapports 
amoureux ?, Gina Potarca, Unige, 
2021.
Une étude scientifique qui démonte les 
préjugés sur le web comme fossoyeur 
du couple (www.re.fo/romance).

« Vivre avec le numérique », colloque 
de l’Université de Genève. Confé-
rences en ligne tous les jeudis, du 4 
mars au 6 mai (www.re.fo/vivrenum).

« La digitalisation et le futur du 
travail », rencontre de la Conférence 
des Eglises européennes.
En ligne et en anglais, 28 avril, 17h30. 
Infos : www.re.fo/numerisation.

Comment laisser le travail au travail ?
Un épisode du podcast « Vivement 
lundi » fourmillant de bons conseils
(www.re.fo/lundi).

Notre sélection de 
ressources sous 
www.reformes.ch/
ecrans.

produit a un coût : il faut donc le cou-
vrir soit par le prix de vente des matières 
premières récupérées, soit par des taxes. 
L’électronique mélange plastiques, céra-
mique, verre, et souvent une soixantaine 
de métaux différents ! Ainsi, si la récu-
pération de l’or, de l’argent ou du cuivre 
présents dans l’électronique existe de-
puis quelques années, le recyclage du 
tantale ou de l’iridium reste plus confi-
dentiel, mais la raréfaction de ces ma-
tières pourrait rendre leur recyclage 
plus attractif (www.re.fo/metalrecycle). 
En revanche, même cassé, un smart-
phone récent est une mine pour les re-
cycleurs puisqu’ils peuvent y puiser des 
pièces permettant de réparer d’autres 
smartphones. Enfin, la fabrication d’un 
tel appareil pourrait consommer jusqu’à 
75 % de toute l’énergie de son cycle de 
vie, d’où l’intérêt d’en changer le moins 
souvent possible. 

« Deux recherches sur Google
consomment l’énergie néces-

saire à chauffer une bouilloire » 
En 2009, un article du Times, affirmait 
que deux recherches sur Google produi-
saient 7 g de CO2 autant qu’une bouil-
loire d’eau pour le thé. Le géant avait 
alors contesté les chiffres en affirmant 
qu’en fait, une recherche ne produit que 
0,2 g du gaz à effet de serre. Le journal 
qui a dépublié de son site le premier ar-
ticle a expliqué (www.re.fo/consogoogle) 
que pour arriver à un résultat satisfai-
sant, il fallait affiner plusieurs fois sa de-
mande au site web. Et qu’une recherche 
était donc composée de plusieurs re-
quêtes.   J. B.
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Notre dossier vous pousse à la réflexion ? 
Partagez-la avec les plus jeunes ! La rédaction vous propose une histoire pour les 6-10 ans à lire à vos 
enfants ou petits-enfants, ainsi que quelques pistes de réflexion à mener en famille.

Un woomy sort de la télé
SOUCOUPE Justine, 7 ans, était sage-
ment installée chez elle. Elle regardait 
son dessin animé préféré : Les drôles de 
woomys. « C’est trop bien ! C’est l’histoire 
d’une famille d’extraterrestres. Ils sont 
tout bleus avec des antennes et des yeux 
bizarres, mais en fait ils sont gentils », 
s’enthousiasmait Justine. 
Top chrono : dix minutes, pas plus devant 
l’écran. C’était la règle à la maison. Sauf 
que ce jour-là, maman avait une séance 
de travail devant son ordinateur.
– Justine, au bout de dix minutes, tu 
éteins, d’accord ?
– Oui maman, ne t’inquiète pas… !, lui 
répondit Justine.
Vous vous en doutez bien, les enfants, 
Justine ne parvint pas à éteindre au bout 
de dix minutes. Vingt minutes, trente mi-
nutes… Épisode 1, épisode 2, épisode 3, 

épisode 10, 11, 12. Les woomys et la maison 
en feu ! Les woomys et la toupie volante ! La 
soucoupe des woomys atterrit sur terre ! Justine 
enchaînait les épisodes comme on enfile 
des perles sur un collier : sans s’arrêter.  
Alors que Justine entamait son trei-
zième épisode, il se passa quelque 
chose de tout à fait inattendu. 
Vous n’y croirez pas, mais c’est 
pourtant bien arrivé : un woomy 
est sorti de l’écran. Un woomy, 
oui ! C’est-à-dire ce petit extrater-
restre bleu aux yeux de monstre, 
je vous assure. 
Justine, qui s’était quelque peu assoupie 
devant la télévision, sursauta.
« Je commence à en avoir marre d’être 
dans ma soucoupe, là, derrière ton écran, 
lui dit son woomy préféré. Tu ne veux pas 
plutôt qu’on joue ensemble ? »  
Ils choisirent d’abord de cuisiner… des 
muffins ; ils lirent quatre livres… en en-
tier ; construisirent une tour de Duplo 
haute jusqu’au plafond ! Ils firent même 
les devoirs ensemble. Justine passait la 
meilleure après-midi de sa vie. 
On entendit soudain la porte du bureau 
s’ouvrir en hâte.
– Ma Justine, pardon ! Je t’ai laissée seule 
trop longtemps. Mais tu es sage, tu des-
sines ! Tiens, mais qui est ce personnage 
tout bleu, là, sur le papier ? 
– C’est un woomy, maman, mais… tu ne 
peux pas comprendre !
Justine se retourna vers l’écran de la té-
lévision et fit un dernier clin d’œil à son 
woomy préféré, qui disparut juste après. 
« Tu sais, maman, la vraie vie c’est mieux 
que les écrans. Tu devrais y réfléchir toi 
aussi… »   Elise Perrier
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Le savais-tu ?
• Ce n’est pas l’écran qui est mau-

vais, mais ce que l’on en fait ! Par 
exemple, ce que tu choisis de re-
garder, le temps que tu y passes… 
Et si tu mettais un sablier ou un 
minuteur pour t’indiquer quand 
c’est fini ? Quand ça sonne, tu 
éteins!  Tu peux aussi faire des 
« tickets cinéma » avec un nombre 
limité par semaine. Quand il n’y en 
a plus, plus de télé ! 

• Même si un dessin animé ou un 
jeu sur tablette est parfois ins-
tructif, bouger, tripoter, rire avec 
tes amis, se rouler dans la boue 
est beaucoup plus important pour 
bien grandir. 

Et si l’on réfléchissait 
ensemble
• Just ine passe la meil leure 

après-midi de sa vie. A ton 
avis, qu’est-ce qu’elle a com-
pris après avoir joué avec son 
woomy préféré ? 

• Pourquoi est-ce que l’on arrive 
difficilement à arrêter de regar-
der la télé ? Est-ce qu’il t’est 
déjà arrivé de regarder quelque 
chose et te dire que ce n’était 
pas bon pour toi ?

• Est - ce que tu cro is qu’un 
woomy est vraiment sorti de 
l’écran ? Est-ce que l’imagi-
naire pourrait être ton meilleur 
copain ?

• Est-ce que tu trouves que tes 
parents passent aussi trop de 
temps derrière leurs écrans ? 
Explique ce que tu ressens. 

               QUESTIONS

Ecoutez cette histoire en audio  
sur www.reformes.ch/ecoutez
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        QU’EST-CE QUE TU CHERCHES ?

L’accompagnement 
spirituel, un renouveau

HISTOIRE La fin de l’écriture cunéi-
forme a-t-elle sonné le glas de Marduk 
et Enki ? L’irruption du Christ a-t-elle 
fait fuir Amon, Isis et Osiris d’Egypte 
et précipité la fin des cultes ances-
traux égyptiens ? L’élimination des 
prêtre·sse·s aztèques par les conquis-
tadors a-t-elle favorisé la conversion 
massive des Amérindiens au christia-
nisme ? Autant de questions abordées 
dans Quand une religion se termine. Cet 
ouvrage collectif et bilingue (fran-
co-anglais) analyse les crépuscules des 
dieux et les phénomènes ayant conduit 
à l’abandon d’une religion par ses fi-
dèles, aussi bien dans l’Antiquité mé-
sopotamienne que dans les dernières 
décennies du XXe siècle en Italie. Fai-
sant appel à l’onomastique (l’étude des 
noms propres) comme à l’archéologie, 
une quinzaine d’universitaires dé-
cortiquent les mécanismes à l’œuvre. 
Autant de cheminements complexes 
qui font écho à la déchristianisation 
actuelle en Occident.   C. A.

Anne Morelli et Jeffrey Tyssens (dir.), 
Quand une religion se termine, coll. 
« Religion et altérité », éd. EME. 2021.

La Genèse 
de Ramuz 
LITTÉRATURE En 1932, Charles 
Ferdinand Ramuz publie Adam et Eve 
un roman dans lequel il interroge 
les premiers chapitres de la Bible et 
affirme la fatalité de la Chute. Dans 
le cadre de la « Petite bibliothèque 
ramuzienne » en collaboration avec 
l’UNIL, les éditions Zoé republient 
ce texte complété d’une introduction 
signée de David Hamidović, profes-
seur à la Faculté de théologie et de 
sciences des religions.   J.B.

www.re.fo/ramuz

Crépuscules 
des dieux

RUPTURE Les crises permettent souvent 
de se réinventer. Séparations, angoisses 
ou confrontation à la mort chamboulent 
l’existence et génèrent questionnements 
existentiels et prises de conscience. 
Durant ces périodes compliquées, une 
écoute, un geste, une lecture peuvent 
aider à avancer. Dans le cadre d’accom-
pagnements spirituels, la pasteure Fran-
çoise Surdez est parfois surprise des 
changements qu’elle observe chez cer-
taines personnes : « Lorsque je fais des 
accompagnements de services funèbres, 
les proches me racontent souvent leur vie. 
La plupart d’entre eux sont même surpris 
de se dévoiler autant à une pasteure. Par-
ler de leurs craintes, de leurs espoirs et de 
leur relation à Dieu engendre une sorte 
de déblocage qui leur donne de nouvelles 
perspectives. »

Pour la pasteure, il arrive parfois aus-
si que certains et certaines se révèlent à 
eux-mêmes ou à elles-mêmes, comme si 
quelque chose sommeillait au plus pro-
fond de leur être et ne demandait qu’à 
être révélé. Cette expérience particu-

lière qu’elle assimile à une forme de re-
naissance n’a pas manqué de la renvoyer 
à un écrit d’un de ses penseurs préférés, 
qui l’accompagne depuis ses jeunes an-
nées d’études : Søren Kierkegaard. Dans 
son essai intitulé La Reprise paru en 1843, 
l’écrivain, théologien et philosophe danois 
est en pleine crise amoureuse et existen-
tielle. Dans sa souffrance et sa solitude, il 
se plonge dans le livre de Job. Cette lec-
ture assidue finira par le sortir de son pas-
sage à vide, le faisant naître à lui-même en 
engendrant sa vocation de poète et en lui 
permettant ainsi de retrouver le courage 
de la foi. 

« Le texte de Kierkegaard tient de 
la résilience, de la renaissance, de la ré-
surrection, et peut être expérimenté par 
tous », ajoute Françoise Surdez. Dans sa 
thèse en théologie pratique à l’Université 
de Genève, la pasteure détaille plusieurs 
exemples d’accompagnement qui ont 
permis à des personnes, souvent très dis-
tancées des questions spirituelles, de re-
nouer avec une forme de foi. Certaines ont 
même (re)développé un lien avec l’Eglise 
et s’engagent en paroisses dans des activi-
tés parfois surprenantes.   N. M.

En lien avec un essai de Kierkegaard, la pasteure 
Françoise Surdez s’intéresse aux changements 
provoqués lorsque l’on s’interroge sur Dieu.

La thèse en bref
Intitulé actuel « La Reprise dans la 
vie et l’œuvre. Pistes pour une ré-
flexion pratique sur l’accompagne-
ment spirituel » (dir. Elisabeth Par-
metier et Ghislain Waterlot), UNIGE. 
Soutenance prévue Fin 2021.
Parcours Etudes de théologie à Vaux-
sur-Seine (F) et à Neuchâtel, pas-
teure dans le canton de Neuchâtel 
puis, dans le Jura bernois. 
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Dans le cadre du centenaire de l’Action chrétienne en Orient, c’est à un théologien 
syrien que nous avons confié le décryptage d’actualité de ce numéro.

La diversité religieuse source de richesses

VIOLENCE En 2015, j’ai obtenu mon di-
plôme de médecin et j’ai pu commencer 
une spécialisation de gastroentérologue. 
Mais après une année de travail comme 
médecin, alors que mon avenir apparais-
sait tout tracé, j’ai perçu très fort le be-
soin de la société et de l’Eglise que l’on y 
fasse briller la lumière du Christ. Dans 
notre pays troublé par la guerre et la divi-
sion, je l’ai reconnu comme une priorité. 
J’ai décidé de répondre à cette nécessité 
en plaçant mon énergie entre les mains 
de Dieu. Mon nom, Kherallah, signifie 
« bonté de Dieu ». J’ai voulu qu’il m’uti-
lise comme témoin de sa grâce et de son 
amour et j’ai compris que pour moi cela 
impliquait de devenir pasteur. 

Je suis aujourd’hui pasteur dans deux 
paroisses où je rencontre de nombreux 
jeunes enthousiastes pour l’Evangile et 
le ministère de l’Eglise. Ils cherchent à 
approfondir leur compréhension de la 
foi chrétienne et à témoigner de l’amour 
du Christ au milieu de celles et ceux qui 
souffrent. L’Eglise en Syrie a un rôle vi-
tal à jouer pour le pays malgré les défis 
qu’elle doit relever elle-même pour exis-
ter. L’Eglise est composée de différentes 
dénominations qui doivent vivre en-
semble et propose à la vue de tous une 
manière de vivre la diversité religieuse 
non comme une source de conflits, mais 
comme une source de richesses. A partir 
du témoignage des textes bibliques et de 

son histoire, l’Eglise peut témoigner 
que la violence ne conduit 

qu’à la destruc-
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           THÉOLOGIE

tion. La tâche de l’Eglise est de montrer 
comment on peut surmonter les sépara-
tions et détruire les barrières entre les 
différents membres de la société. Nous 
pouvons refuser que la religion soit utili-
sée pour couvrir les conflits politiques et 
économiques et encourager chrétiens et 
musulmans à organiser des activités en 
commun et à revisiter leurs fondements. 
C’est ce que propose la paroisse protes-
tante de Homs qui fait se rencontrer des 
jeunes chrétiens et musulmans.

Une parole de Jésus m’encourage en 
sens et reste tout particulièrement sur 
mon cœur : « N’aie pas peur, petit trou-
peau ! Car il a plu à votre Père de vous 
donner le Royaume » (Luc 12 : 32). J’en-
tends cet appel comme un encourage-
ment à l’Eglise syrienne de continuer sa 
mission avec courage et confiance.  



 

La diversité religieuse source de richesses

L’auteur de cette page 

Kherallah Atallah a grandi dans une famille protestante engagée au sein de 
l’Eglise syrienne. En 2020, jeune marié, il a commencé son ministère pastoral 
au service des paroisses de Homs et de Lattakié. Texte traduit et adapté par 
Luc Badoux. Plus d’infos sur l’ACO sur www.re.fo/aco.

DÉBATS Burqa, laïcité, votation, 
question théologique ou éthique… 
Chaque débat se retrouve exacerbé 
en ligne. Les ignorer aujourd’hui 
serait comme si la Réforme avait 
ignoré l’imprimerie. Mais l’am-
biance polémique exacerbée sur 
les réseaux sociaux et forums n’est-
elle pas, par essence même, contra-
dictoire avec l’idéal chrétien/pro-
testant d’un débat respectueux et 
constructif ? Pour surmonter cette 
contradiction, ma boussole est 
cette phrase biblique : surmonter 
le mal par le bien (Rom. 12:21). 

Une opinion me choque ? Je 
tente de résister à polémiquer. Un 
commentaire pénible sur le blog ? 
Je préfère l’ignorer, ou le suppri-
mer s’il est insultant. Ne pas com-
battre ce qui me semble être un 
mal par le mal d’un débat violent. 
Si le sujet m’intéresse, c’est un ap-
pel à développer une argumenta-
tion positive sur le blog ou sur un 
post. L’exprimer posément sur le 
réseau. Valoriser aussi les beaux ar-
ticles ou vidéos des autres par un 
commentaire, un « j’aime », un lien. 

Intervenir ainsi le plus possible 
d’une manière positive, chercher à 
ce que les personnes se sentent en 
sécurité dans nos espaces de dé-
bats, qu’il soit possible d’exprimer 
en paix des opinions diverses. 

Parce que l’essence du protes-
tantisme invite à cette diversité et 
ce respect.

 Marc Pernot, 
pasteur et responsable du blog 
www.jecherchedieu.ch

En ligne, 
surmonter 
le mal par 
le bien

           SPIRITUALITÉ    MÉDITATION

Cette prière est partagée par le Synode arabe, 
principale Eglise protestante de tradition 

réformée au Liban et en Syrie. 
Son auteur est le pasteur syrien Salam Hanna.

PRIÈRE 

Dieu tout-puissant,
par ton fils Jésus-Christ, 

tu nous as appris à agir avec justice, 
à aimer la miséricorde et à marcher 

humblement avec toi.

Nous te prions pour les événements en cours 
en Iraq, en Syrie, au Liban, en Iran, 

au Yémen et dans d’autres pays.

Que la paix du Christ règne dans les cœurs, 
pour amener les gens à vivre ta justice, 
pour aider les gouvernements à trouver 

des solutions sages, pacifiques et pérennes, 
pour le bien de leur peuple et de l’humanité.

Ne les laisse pas vaincre par le mal, 
mais donne-nous de vaincre le mal par le bien.
Eloigne des innocents toutes sortes de violence 

et de terreur, établis parmi eux un futur où la paix 
règne, où la justice est rendue avec miséricorde, 

et où tous sont réconciliés.
(ACO Fellowship)



Contre le 
suprémacisme 
BLACK THEOLOGY New York, an-
nées 1970. Le jeune professeur Hen-
ry Mottu est attablé dans un café de 
Broadway avec un collègue théolo-
gien afro-américain. Ce dernier lui 
lance : « Regarde. Si, moi, profes-
seur d’université mais noir, je me 
mets à courir dans la rue, la police 
me tirera dessus, pas sur toi… » Ce 
collègue, c’est James H. Cone. Et la 
question de la discrimination que 
soulève cet épisode est l’objet de 
tout son travail théologique, auquel 
le Genevois consacre un petit vo-
lume agile et lucide.

Par le passé déjà, Henry Mottu a 
écrit sur des théologiens (Bonhoef-
fer, Barth…) en recourant délibéré-
ment à son approche personnelle de 
leur pensée. Afin de faire entrer ses 
lecteurs dans leur réf lexion, il les 
présentait comme des auteurs avec 
lesquels il avait lui-même cheminé. 
Cela est d’autant plus vrai dans le 
présent ouvrage consacré à ce col-
lègue et ami, « Jim » Cone, décédé 
en 2018, qu’il a côtoyé dans l’ensei-
gnement il y a un demi-siècle à la 
Grande Pomme.

Parcourant sa vie et son œuvre, 
l’auteur, bon pédagogue, se fait 
guide et critique, ouvrant aussi de 
petits excursus passionnants. Cone 
est le pionnier d’une théologie 
noire dont on explore le contexte, 
les potentialités et les limites. En 
appliquant la puissance libératrice 
de l’Evangile au peuple noir, cette 
pensée – qui passe notamment 
par le blues – détrône l’Occident 
de son piédestal universel et inter-
dit, au nom du Christ, tout regard 
stigmatisant. Un rappel salutaire à 
l’heure où le mouvement Black Li-

ves Matter remet sur le devant 
de la scène le combat contre 
des exclusions raciales qui, 
depuis longtemps, auraient 
dû être abolies.   M. W.

James H. Cone : la théologie 
noire américaine de la libéra-
tion, Henry Mottu, Editions 
Olivétan, 2020, 160 p.

Francine Carrillo 
médite avec Rahab
PASSEUSE Dans la généalogie de Jésus 
qui ouvre l’Evangile selon Matthieu, cinq 
femmes sont nommées : des étrangères à 
la réputation sulfureuse. Francine Carril-
lo réhabilite la deuxième d’entre elles. Car 
en ouvrant sa porte à l’inconnu, Rahab 
la Cananéenne vainc sa peur et retourne 
son malheur. Elle trace une piste dans les 
failles des confinements. Empreint de ré-
sonnances bibliques et poétiques, ce petit 
texte au souffle ample nous rappelle que 
« nous sommes tous constitués d’un plu-
riel qui nous échappe ».   Matthias Wirz

Rahab la spacieuse, Francine Carrillo, 
Editions Ouverture, 2020, 64 p.

Façonné par 
les migrations 
Comment, sur trois mille ans, les migra-
tions ont-elles construit les sociétés mé-
diterannéennes ? Ce fabuleux atlas mêle 
une diversité de sources (200 cartes, docu-
ments historiques, analyses scientifiques) 
et de disciplines scientifiques. Un régal.  

Atlas des migrations en méditerannée de l’Anti-
quité à nos jours, Virginie Baby-Collin, Stéphane 
Mourlane, Sophie Bouffier, Actes Sud, 2021, 288 p.

VOIX DE FEMMES C’est une aventure 
incroyable que cet ouvrage faire revivre : 
celle de la Canterbury Female Boarding 
School, pensionnat pionnier, accueillant 
des élèves noires dans une petite ville 
conservatrice du Connecticut, au XIXe 
siècle. Mais, surtout, les auteurs réus-
sissent à faire vivre des voix de femmes 
oubliées, courageuses, dissidentes et très 
différentes. Autant de fortes gueules, par-
fois en conflit, qui préfigurent les courants 
féministes actuels.  

Blanc autour, 
Wilfrid Lupano 
& Stéphane Fert, 
Dargaud, 
2021, 144 p. 

Savoureuses 
méditations 
REDÉCOUVERTE De son écriture très li-
sible, chère à tous ceux qui l’ont côtoyé, 
le professeur Fadiey Lovsky a couvert des 
feuillets qu’il a intitulés Notules bibliques. 
Sa fille Françoise Lovsky les a trouvés 
après son décès, et les a publiés. Elle nous 
transmet ainsi une lecture très originale 
de 233 péricopes bibliques. Historien et 
penseur protestant, fondateur de l’amitié 
judéo-chrétienne en France, Fadiey Lo-
vsky a beaucoup réfléchi au lien existen-
tiel entre judaïsme et christianisme. Fruits 
d’une foi vivante, ces brefs commentaires, 
souvent imagés et humoristiques, très fa-
ciles d’accès, sont à déguster à petites 
doses, pour renouveler notre lecture quo-
tidienne.   Pascal Veillon

Notules bibliques, brèves méditations de 
quelques passages des deux Testaments, 
Fadiey Lovsky, ed. Parole et silence, 2020, 432 p. 
En savoir plus : www.re.fo/lovsky

Carnet de route 
d’un homme engagé
COMBAT Il y a des expériences, des ren-
contres, des lectures qui forment un carac-
tère. Théo Buss l’a bien compris et il raconte 
ce qui l’a structuré en mélangeant éléments 
biographiques, synthèses de lectures et 
documents marquants comme autant de 
racines ayant alimenté une vie d’engage-
ments pour la justice, l’égalité, le respect de 
la Création. Le Neuchâtelois d’origine zuri-
choise a été tour à tour pasteur, journaliste, 
attaché de presse du Conseil œcuménique 
des Eglises (1982 - 1991), secrétaire romand 
de Pain pour le prochain (1998 - 2005) et 
bien plus encore. Il livre là un ouvrage à 
l’image de son parcours de vie : à la fois foi-
sonnant et cohérent.  

Justice au cœur, Théo Buss, éd. de l’Aire, 
2020, 372 p. 
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Dürrenmatt : 
la Suisse en métaphores

PERCEPTION La Suisse occupe une place 
importante dans l’œuvre littéraire et pictu-
rale de Dürrenmatt. Son pays, qu’il com-
pare tour à tour à une équipe de football, 
à une écurie, à une prison ou encore, à un 
village l’a inspiré pour mettre le doigt sur 
certains de ses travers ou de ses qualités. 
« Peu de gens savent que Dürrenmatt était 
un fan de football. Il était un fervent sup-
porter du FC Xamax, l’équipe de Neuchâtel. 
Il pouvait même suivre les matchs depuis sa 
terrasse à l’aide de son télescope », précise 
Jérémie Steiger, collaborateur scientifique 
au Centre Dürrenmatt. De cette passion est 
né un récit intitulé le FC Helvetia 1291, dans 
lequel il compare l’histoire de la Suisse à 
celle d’une équipe de football qui a arrêté 
de jouer des matchs internationaux après 
sa défaite en 1515 à Marignan. 

Cage dorée
Une autre métaphore forte utilisée 
par l’auteur pour décrire la Suisse est 
celle d’une prison. Un terme qu’il uti-
lise quelques semaines avant sa mort 
lors d’un discours qui a marqué les 
esprits. « Cela faisait suite à l’affaire 
des fiches, véritable scandale de sur-
veillance étatique. Dans son inter-
vention, il compare la Suisse à une 
prison dont chaque prisonnier fait 
la preuve de sa liberté en étant lui-
même son propre gardien », détaille 
Jérémie Steiger. Pour le collaborateur 
scientifique, le regard que porte Dür- 
renmatt sur la Suisse est à la fois lucide 
et critique, mais en même temps teinté 
de bienveillance et de plaisir à jouer avec 
la réalité quotidienne. 

Approche inédite
« Pour ce centenaire, nous avons eu en-
vie de montrer certaines facettes peu 
connues du personnage et de son œuvre », 
ajoute Madeleine Betschart, directrice du 

L’année 2021 marque le centenaire de l’écrivain et peintre Friedrich Dürrenmatt. 
Une exposition qui met en lumière sa vision de la Suisse est actuellement à décou-
vrir au centre qui lui est dédié à Neuchâtel. 

Centre Dürrenmatt. Outre l’exposition 
temporaire sur sa vision de la Suisse qui est 
à voir jusqu’à début juillet, de nombreuses 
peintures sont également exposées de ma-
nière permanente. « Le public connaît fina-
lement assez peu son œuvre picturale, car 
il a très peu exposé de son vivant et jamais 
vendu de tableaux. Notre rôle au centre est 
de la mettre en valeur et de la faire dia-
loguer avec ses écrits », complète-t-elle. 
La directrice précise que l’exposition per-
manente Dürrenmatt – peintre et écrivain 
a été partiellement renouvelée. Une partie 
dédiée à la réception de l’auteur dans le 
monde et une visite guidée de son bureau 
privé pourront aussi ravir les visiteurs. Et le 
centre lui-même vaut le détour. Situé dans 
le vallon de l’Ermitage sur les hauteurs de 
Neuchâtel, il a été conçu par l’architecte 
Mario Botta.

Toujours d’actualité
Teintés de fictions et de métaphores, 
les écrits de Friedrich Dürrenmatt tra-
versent les époques et rencontrent encore 
un écho aujourd’hui. « Il y a beaucoup de 
thématiques qui lui étaient chères qui ré-
sonnent encore, comme l’injustice envers 
les femmes. Dans l’une de ses pièces phares 
qu’est La Visite de la vieille dame, une jeune 

Exposition 
Friedrich Dürrenmatt et la Suisse – 
Fictions et métaphores, du 3 mars 
au 4 juillet, me-di 11h-17h, Centre 
Dürrenmatt Neuchâtel, Pertuis-du-
Saut 74. Infos: www.cdn.ch.

Emission télé
Le magazine des Eglises de la 
chaîne TeleBielingue s’est intéres-
sé au sujet. A retrouver sur re.fo/
durrenmatt et sur Facebook sous 
TelEglise. 

fille vit une injustice incroyable dans son 
village, elle part et revient à la fin de sa vie 
pour demander justice et réparation. Cela 
pourrait être mis aujourd’hui en relation 
avec le mouvement #MeToo », complète 
Madeleine Betschart. En lien avec le co-
ronavirus, bien que la situation ne soit pas 
comparable, la directrice du Centre suggère 
de relire l’un de ses textes dans lequel il a 
inventé un virus en Afrique du Sud. Dans 
cette fiction, une maladie mystérieuse ne 
touche que les blancs qui deviennent noirs, 
ce qui a pour conséquence de mettre fin à 
l’Apartheid et à la discrimination.   N. M.
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Intégrant la dernière demeure de Dürrenmatt, le centre à réouvert ses portes en mars.
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Entrer en 
communication 
A propos de la prise de position de 
l’Eglise réformée de Suisse contre 
l’initiative dite « anti-burqa ».  
[…] Les prises de position pour ou 
contre cette votation passent pour 
moi à côté de l’essentiel. Même si 
certaines idées peuvent paraître per-
tinentes, je renvoie dos à dos celles et 
ceux qui invoquent des considérations 
politiques, religieuses, identitaires, 
culturelles ou discriminatoires. Il en 
va de même pour les arguments in-
voquant la libération des femmes ou 
la liberté d’expression religieuse ou 
identitaire, choisie ou imposée.
Au-delà des clivages politiques ou 
idéologiques, j’aurais aimé que l’on 
parle de l’égalité de tous lors de n’im-
porte quelle rencontre entre hu-
mains ! On voit bien la difficulté que 
nous pose le port du masque depuis 
un an pour rencontrer, entrer vérita-

blement en communication avec autrui. 
[…] Comment peut-on créer un lien vrai 
et authentique, sans que le visage entier 
ne soit visible ? Ce ne sont pas unique-
ment nos regards et le son de notre voix 
qui permettent de communiquer avec au-
trui, mais bien tous nos traits, toute l’ex-
pressivité de toute notre face. […] 

 Joanna Martin de Lagarde

Eglise au milieu du village 
A propos de la même interview. 
[…] Je suis d’une époque où l’Eglise réfor-
mée « se maintenait au milieu du village ». 
Elle apportait son message spirituel en se 
gardant de faire de la politique. A voir 
la position de l’EERS, entre autres lors 
des initiatives « multinationales respon-
sables » et du 7 mars, il semble que cette 
règle élémentaire ait été oubliée. Or, à 
vouloir plaire à une partie de ses ouailles, 
l’Eglise réformée en irrite certains et en 
déstabilise d’autres. […]   Gilbert Suter, 
Le Mont-sur-Lausanne

COURRIER DES LECTEURS BLOG

La rédaction a repéré sur 
www.reformes.ch/blogs. 

Retour vers le passé
A propos des laïcs dans le 
programme de l’EERV.
[…] Ce bénévolat a subi une évolution 
analogue à celle qu’on observe dans tout 
le monde associatif. Plusieurs facteurs 
ont contribué à une diminution du 
nombre des bénévoles, en particulier la 
dégradation du travail, devenu souvent 
une source d’épuisement et d’anxiété, 
laissant peu de disponibilité et de forces 
pour des engagements bénévoles. De 
plus, les institutions sont aujourd’hui 
moins ouvertes à des apports venus de 
l’extérieur. Le rôle des bénévoles dans 
notre société reste néanmoins très im-
portant, comme l’a mis en évidence la 
crise de la Covid-19. Dans notre Eglise, 
les laïcs engagés sont moins nombreux, 
mais jouent toujours un rôle essentiel 
[…].   Pierre Farron

INÉDIT

Réformés lance son tout premier hors-série !
Avec Dieu, la nature et nous, à paraître le 3 mai 2021, 

votre journal prend part au débat écologique. 
Réflexions théologiques, données scientifiques, reportages, 

et plus d’une soixantaine d’entrées sur le sujet composent ce hors-série inédit ! 

Le protestantisme n’hésite pas à se remettre en question, 
ou à se faire creuset vivace et pionnier d’idées, de solutions pratiques, 

voire de résistances. Et si la grâce divine pouvait s’incarner dans un brin d’herbe ? 

Un numéro unique pour vous forger des repères solides 
pour une écologie protestante.

 A commander dès le mois prochain en librairie ou sur www.protestant-edition.ch
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Bruno Gérard : « La foi se développe 
dans la relation avec les autres »
Pasteur au sein de l’Eglise protestante de Genève, Bruno Gérard (47 ans) 
témoigne de sa foi en Jésus-Christ.

PARCOURS DE VIE La neige tombe à 
l’intérieur et dépose une fine couche sur 
la scène du Grand Théâtre de Genève 
où sont réunis le chœur et le corps de 
ballet. La salle plonge dans un moment 
intense de paisible accord. Ce final de 
l’opéra Les Indes galantes, du compositeur 
français Jean-Philippe Rameau, je l’ai 
vécu comme un moment de foi intense. 
Un temps hors du temps, où l’harmonie 
se crée soudain. L’orchestre, les chan-
teurs, les danseurs et l’auditoire ont goû-
té cette paix. Ce moment d’exception, 
comme une suspension du quotidien, se 
vit pour moi comme un avant-goût du 
royaume.

Bien entendu, mon existence ne se 
résume pas à un final d’opéra. Il y a des 
temps plus tendus dans ma vie de foi. 
Dans ces périodes, l’harmonie cède à 
la lutte qui fait rage. La foi demeure un 
combat, à l’image de celui de Jacob au 
Yabbok où un homme sorti de nulle part 
se « roule » devant lui. L’identité de cette 
mystérieuse présence ne sera jamais en-
tièrement dévoilée ni explicitée dans ce 
chapitre 33 du livre de la Genèse. Est-ce 
Dieu lui-même ? Un ange ou un dédou-
blement de Jacob ? Le mystère demeure, 
mais la bagarre est bien réelle.

L’épreuve surgit de nulle part et ne 
reçoit parfois aucune explication. La 
question des « pourquoi » n’obtient sou-
vent pas de réponse. En revanche, celle 
des « comment » est la véritable ques-
tion de foi. Une lutte sans merci s’engage 
dans l’obscurité de la nuit entre les deux 
protagonistes dont les corps mêlés ne 
font qu’un avec la poussière de la terre. 
Ni l’un ni l’autre ne parvient à prendre le 
dessus. Incapable de vaincre, la présence 
inconnue frappe Jacob à la hanche, l’ar-
ticulation la plus profonde du corps, qui 
maintient debout. La blessure affecte 
l’équilibre de Jacob. Pourtant, boiteux, 

il demande une bénédiction de la part 
de l’inconnu… une bonne parole sur le 
combat mené.

De l’absurdité sort un témoignage de 
foi. Sa demande n’a rien de masochiste, 
elle témoigne d’une confiance, même 
dans l’épreuve. La foi s’éprouve aussi 
dans le combat, un combat de courage 
et de confiance.

Autant dans le moment de grâce mu-
sical que dans le combat, la foi se dé-
veloppe dans la relation avec les autres. 
Je suis toujours circonspect devant les 
paradigmes actuels de la femme ou de 
l’homme de foi dont on vante la qualité 
de vie intérieure comme si nous étions 
des boîtes dont on pourrait distinguer le 
dedans du dehors. Chez moi, la frontière 
reste floue entre intérieur et extérieur. 
Mon existence se tisse dans un réseau de 
présence et d’échange avec les autres et 
l’Autre, bien loin de l’image du bienheu-
reux ermite buvant son lait de chèvre. La 
foi étouffe en intérieur et se déploie en 
tension avec le monde autour de nous.

C’est en cela que la foi chrétienne 
s’érige en alternative d’un individua-
lisme forcené. Nos communautés, mises 
à mal par les restrictions sanitaires, de-
meurent des bastions de déploiement 
de la foi ensemble. Parler, vivre sa foi 
en «nous», plutôt qu’en «je». Cultiver un 
jardin extérieur plutôt que chercher au 
fond de soi un éventuel trésor, voilà ma 
façon de suivre le maître de Galilée.
  Bruno Gérard

Côté pratique
Bruno Gérard exerce le ministère 
pastoral dans l’Eglise protestante de 
Genève depuis onze ans, actuelle-
ment dans la paroisse de Versoix. La 
richesse et la variété du ministère pa-
roissial le stimulent et le réjouissent. 
Il a étudié la théologie à Paris, à 
Montpellier, à Genève et aux Etats-
Unis. Il apprécie l’art sous toutes ses 
formes. 
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L’EPG nomme ses trois  secrétaires généraux
L’Eglise protestante de Genève (EPG) a officialisé sa nouvelle gouvernance composée 
d’un secrétaire général, qui dirige l’administration, entouré de deux adjoint·e·s, 
chargé·e·s respectivement de la gestion et de la mission. Tou·te·s trois sont entré·e·s 
en fonction le 1er mars. Rencontre.

Comment voyez-vous votre rôle 
au sein de l’EPG ?
J’en ai deux. Le premier est la gestion de 
l’administratif et des finances. Il s’agit 
de continuer l’incroyable travail de mes 
prédécesseurs, en faisant en sorte d’avoir 
non seulement des finances stables et 
saines, mais aussi de la transparence et 
de la lisibilité sur nos comptes, notam-
ment pour nos donateurs. Le second est 
d’apporter le plus de soutien possible aux 
différents services qui font avancer la 
mission par un système de gestion quoti-
dienne clair, qui nous permette d’antici-
per et de mettre en place les projets que 
nous souhaitons développer. 

Quelle est la mission de l’Eglise 
aujourd’hui ?
L’Eglise peut être un lieu d’apaisement 
et d’explication de la crise sanitaire, éco-
nomique et écologique que nous vivons. 
La Parole peut aider à comprendre l’inex-
plicable. Les pasteur·e·s peuvent éclai-
rer certains moments difficiles par les 
textes. Je pense que les gens qui vivent 
aujourd’hui dans la peur de ne pas savoir 
de quoi demain sera fait ont encore plus 
besoin de l’Eglise. Plus encore qu’hier, 
l’Eglise a son rôle à jouer dans la société.

Stefan Keller, secrétaire général, 
est à la tête de l’administration. En 
collaboration avec ses adjoint·e·s, 
il est garant de la cohérence des 
décisions et de l’action menée par 
l’administration qu’il dirige et coor-
donne.

Présentez-vous en quelques mots…
Je suis né dans une famille réformée pra-
tiquante, d’origine argovienne. Le fait 

d’avoir grandi en Valais, où les protestants 
sont largement minoritaires, m’a donné 
une ouverture. Au collège de l’abbaye de 
Saint-Maurice, où j’ai étudié, le contact 
avec la foi catholique et l’esprit très hu-
maniste ont été un enrichissement.

En 2014, je me suis engagé au Conseil 
de paroisse du Mandement. J’ai égale-
ment été délégué de paroisse au Conseil 
du Consistoire. 

Que pensez-vous pouvoir apporter 
à l’EPG ?
Je suis à l’aise lorsqu’il faut définir et 
s’engager ensemble dans une nouvelle 
voie. A l’EPG, il s’agit, notamment, de 
mettre en œuvre les changements in-
duits par le nouveau modèle de gouver-
nance. Mes engagements humanitaires 
– j’ai effectué plusieurs missions pour 
le CICR dans des contextes de violence 
armée, notamment en Colombie, en Ré-
publique du Congo, au Sénégal, au Mali 
et au Niger – en plus d’avoir été très en-
richissants, m’ont appris de nombreuses 
choses. Comme l’expérience du service, 
la concertation, le travail en réseau, la 
conduite d’équipes même en temps d’in-
certitude. Pour moi, l’interaction est 
quelque chose de fondamental.

Comment voyez-vous votre rôle 
au sein de l’EPG ?
Dans l’immédiat, la grande priorité, c’est 
la rencontre. Pour qu’une relation de tra-
vail marche, il faut qu’elle soit person-
nelle. Après la prise de contact avec les 
collègues au sein du secrétariat, le défi 
sera d’aller vers les services, les lieux, les 
pastorales et les personnes.

On ne doit jamais oublier que l’on est 
au service de l’Eglise et de la commu-
nauté plurielle et multiple qui la consti-
tue, c’est-à-dire les salarié·e·s, les pas-
teur·e·s, les laïques, les paroissien·ne·s, les  

Eléonore Gonnet, secrétaire géné-
rale adjointe de gestion, est chargée 
des finances et de l’immobilier. Elle 
a rejoint l’EPG en avril 2020, en tant 
que responsable de la comptabilité.

Présentez-vous en quelques mots…
J’ai toujours été croyante. Catholique, 
j’ai passé une partie de mes études chez 
les sœurs. J’ai vécu une grande partie de 
mon enfance et de mon adolescence en 
Afrique. A 20 ans, lorsque j’ai quitté la 
Tunisie pour Genève, j’ai découvert le 
protestantisme et la Réforme. Cette ma-
nière de voir les choses était plus proche 
de mon mode de vie et de mes valeurs que 
le catholicisme dans lequel je ne me re-
trouvais plus. Je me suis vraiment trouvée 
dans le protestantisme. Ma foi m’a per-
mis de tenir le cap face à tous les aléas 
de la vie. C’est un support de vie qui aide 
à avancer et à croire en l’avenir et en un 
monde meilleur.

Pourquoi avoir choisi de rejoindre 
à l’EPG ?
J’ai commencé à travailler en tant que 
comptable avant de suivre des formations 
et d’obtenir des diplômes qui m’ont per-
mis d’occuper, dès mes 27 ans, des postes 
de direction et dans des Conseils d’admi-
nistration de PME et d’une fondation de 
droit public. A la suite d’un cheminement 
personnel, je me suis rendu compte que 
j’avais besoin de me rendre utile. Je pré-
fère travailler pour défendre des valeurs en 
lesquelles je crois plutôt que pour la renta-
bilité au détriment de l’humain. Lorsque 
le poste de responsable de la comptabilité 
s’est libéré à l’EPG, je n’ai pas hésité même 
si c’était en dessous de mes qualifications. 
J’y trouvais toutes les valeurs qui me sont 
chères, notamment la justice sociale, le 
respect, le partage et la tolérance.
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L’EPG nomme ses trois  secrétaires généraux
personnes sur le seuil et les distancé·e·s. 
J’espère que l’on aura un peu de patience 
envers moi, car j’ai encore tant à assimiler !

Quelle est la mission de l’Eglise 
aujourd’hui ?
Dans mes mots, notre mission est d’être 
des témoins, de porter, d’apporter et de 
partager un Evangile qui ne soit pas seu-
lement la retransmission d’un passé, mais 
également adapté en fonction des réalités 
individuelles et collectives du moment. 
Ce message doit être la réponse à ce que 
nous vivons au niveau individuel et social, 
durant ces périodes de confinement, mais 
également dans les changements et défis 
encore plus larges que la pandémie : des 
défis de solidarité, de durabilité et clima-
tiques. Il s’agit de trouver à chaque fois 
la forme la plus adaptée à des contextes 
changeants. 

Emmanuel Rolland, secrétaire géné-
ral adjoint mission, est chargé de la 
coordination de la mission dans le 
cadre d’une pastorale d’ensemble. 

Présentez-vous en quelques mots…
Je suis né dans les montagnes kabyles où 
j’ai vécu mes dix premières années, puis 
les dix suivantes en « France-voisine », 
avant de m’installer à Genève à 20 ans. 
Ma mère est originaire du Jura suisse, 
mon père du bassin méditerranéen, c’est 
toute l’histoire de ma géographie intime. 
Pour l’histoire et la géographie spiri-
tuelle, mes arrière-grands-parents et 
mes grands-parents étaient mission-
naires en Algérie, libres de toute attache 
ecclésiale. Ils vivaient enracinés dans la 
Bible et déployaient une activité exclu-
sivement tournée vers les f illes-mères 
et les orphelins. Mon père dirigeait un 
« ouvroir » qui permettait à ces enfants 
et à leurs mères de trouver une for-
mation puis un métier, et à la Mission 
d’avoir une source de revenus. 

Si j’ai toujours été fasciné par la foi 

qui orientait leur vie, c’est la curiosité 
intellectuelle qui m’a poussé à suivre des 
études de théologie. Ma relation person-
nelle avec Dieu est venue plus tard, au fil 
des épreuves de la vie.

Quel est votre parcours à l’EPG ?
L’Eglise protestante de Genève m’a ac-
cueilli il y a plus de 25 ans. Elle m’a 
nourri dans tous les sens du terme. J’y 
ai découvert la richesse extraordinaire 
de la vie communautaire, faite de ren-
contres avec des personnes 
d’histoires, de cultures et 
d’horizons différents. Ces 
rencontres, sacrées, m’ont 
façonné. Après avoir ap-
pris de mes livres, j’ai ap-
pris de mes paroissien·ne·s. 
La théologie m’a amené à 
la rencontre du « corps du 
Christ », de sa chair, à tra-
vers son Eglise ici à Genève. 

Comment voyez-vous votre rôle 
au sein de l’EPG ?
Contribuer à ce que chacun·e travaille 
dans la joie, quelle que soit l’efficacité 
apparente de ce que nous faisons. Nous 

travaillons pour Jésus-Christ, et ce n’est 
pas rien. Cela devrait nous inciter à re-
visiter nos conceptions du succès et de 
l’échec et servir avec confiance et recon-
naissance là où nous avons été appelés. Je 
ne suis pas obsédé par l’image que nous 
donnons ; j’aimerais en revanche que l’on 
regarde celles et ceux qui forment l’Eglise 
avec gratitude, reconnaissance et émer-
veillement.  

Quelle est la mission de l’Eglise 
aujourd’hui ?

Rendre notre credo cré-
dible, pas seulement par 
notre prédication, mais par 
notre manière de vivre, de 
travailler, de penser et d’ai-
mer. Et il me semble que 
cela commence en veillant 
à notre manière d’être en 
relation les un·e·s avec les 
autres. L’Eglise est le lieu 
où se prouve et s’éprouve 
qu’une diversité extrême 

peut être unie autour d’un même « foyer », 
voire devenir le foyer d’un monde nouveau, 
qui atteste de la présence de l’infini dans 
le fini, du Ciel sur la Terre et de Dieu au 
milieu de nous.   Anne Buloz

Eléonore Gonnet, Stefan Keller et Emmanuel Rolland.

« Plus encore 
qu’hier, l’Eglise 

a son rôle à 
jouer dans la 

société 
aujourd'hui »
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Côté pratique
Musée international de la Réforme, 
rue du Cloître 4. Exposition tempo-
raire « Calvin en Amérique » jusqu’au 
dimanche 2 mai. Ouvert du mardi au 
dimanche, de 10h à 17h. L’entrée 
est libre pour toutes et tous le week-
end des 27-28 mars. Plus d’informa-
tions sur www.mir.ch.
Vous pouvez vous rendre en toute sé-
curité au MIR. Un plan de protection 
a été mis en place.

P
ub

Le MIR a rouvert ses portes
Le Musée international de la Réforme (MIR) a prolongé l’exposition temporaire 
« Calvin en Amérique » jusqu’au dimanche 2 mai. Une visite riche, qui permet de mieux 
comprendre l’influence du protestantisme et de la religion aux Etats-Unis.

CULTURE  En novembre  162 0 ,  le 
Mayflower atteignait les côtes du Mas-
sachusetts avec à son bord les Pères 
pèlerins calvinistes, des réformés qui 
ont traversé l’océan pour fonder une 
communauté où exercer librement leur 
religion. 400 ans après cette épopée, 
le MIR propose une exposition afin de 
questionner l’héritage de ces premiers 
protestants et l’identité religieuse des 
Etats-Unis.

Le MIR a fait venir plusieurs objets 
des Etats-Unis pour cette exposition 
extrêmement complète, avec près de 60 
objets, documents, tableaux, livres et 
éléments audiovisuels historiques ras-
semblés. On peut notamment décou-
vrir une théière abolitionniste – dans 
laquelle on ne buvait que du thé non su-
cré, le sucre étant la substance symbo-
lique de l’exploitation des esclaves noirs 
– une première édition de La Case de 
l’Oncle Tom, dont le succès a pesé dans 
le déclenchement de la guerre de Séces-
sion, des fers d’esclaves, la page d’une 
bible en Algonquin et une conque pour 
appeler les Amérindiens à la prière.

Le Morton’s Memorial est également 
présenté dans la première partie de 
l’exposition. Cet ouvrage écrit par Na-
thaniel Morton, qui a été pendant 40 
ans le secrétaire de la colonie du Mas-
sachusetts, peut être considéré comme 
le premier livre d’histoire portant sur 
les Etats-Unis. Il contient le plus vieux 
récit relatant l’odyssée des Pères pèle-
rins. En face, un mur est recouvert de 
casquettes de baseball représentant les 
principales familles chrétiennes des 
Etats-Unis, des baptistes aux réformés.  

Si les affiches de Norman Rockwell 
décrivant les « Quatre Libertés » essen-
tielles de l’Amérique dans les années 
1940 ne manquent pas d’intérêt, tout 
comme l’écoute de grands classiques 

de la musique américaine inspirés par 
des cantiques et des psautiers, l’autre 
temps fort de cette exposition est l’ex-
périence virtuelle proposée. Elle vous 
permet de voyager quelques minutes 
à bord du Mayf lower avec les premiers 
colons et d’assister à la signature d’un 
accord d’appui mutuel, souvent consi-
déré comme le premier acte politique 
des Etats-Unis.  Anne Buloz
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Crise sanitaire
Au moment de boucler ce numéro, nous ne savons pas si les mesures sanitaires destinées à freiner l’épidémie de 
maladie à coronavirus seront levées à temps pour permettre aux activités annoncées dans ces pages d’avoir lieu. 
Merci de vous référer au site web de votre paroisse pour en obtenir confirmation. 
Si les mesures sanitaires devaient être prolongées, vous trouverez des propositions pour vivre une vie spirituelle ou 
communautaire malgré les mesures de distanciation sociale sur www.epg.ch/cultes-activites-ligne.

ESPACE FUSTERIE

PROJECTEUR SUR
J’espère…
Seigneur, en ta magnificence : 
Partout à pleines mains pro-
diguant l’existence, Tu n’au-
ras pas borné le nombre de 
mes jours A ces jours d’ici-
bas, si troublés et si courts. 
Je  te  voi s  en  tous  l ieu x 
conserver et produire ; Ce-
lui qui peut créer dédaigne 
de détruire. Témoin de ta 
puissance et sûr de ta bonté 
J’attends le jour sans f in de 
l’immortalité. La mort m’en-
toure en vain de ses ombres 
funèbres, Ma raison voit le 
jour à travers ces ténèbres. 
C’est le dernier degré qui 
m’approche de toi, C’est le 
voile qui tombe entre ta face 
et moi. Hâte pour moi, Sei-
gneur, ce moment que j’im-
plore ; Ou, si, dans tes secrets 
tu le retiens encore, Entends 
du haut du ciel le cri de mes 
besoins ; L’atome et l’uni-
vers sont l’objet de tes soins, 
Des dons de ta bonté sou-
tiens mon indigence, Nour-
ris mon corps de pain, mon 
âme d’espérance ; Réchauffe 
d’u n rega rd de  tes  yeu x 
tout-puissants Mon esprit 
éclipsé par l’ombre de mes 

Méditation du 
Vendredi-Saint
Ve 2 avr, 15h. Joseph Haydn, 
Les Sept dernières paroles du 
Christ, par le Quatuor Terpsy-
cordes : Girolamo Bottiglieri 
et Raya Raytcheva, violons ; 
Caroline Cohen Adad, alto ; 
Florestan Darbellay, violon-
celle ; Diego Innocenzi, orgue. 

RENDEZ-VOUS
Culte en musique 
et Pâques
Di 4 avr, 10h. W. A. Mozart, 
Sonates d’église : Vincent 
Schmid, pasteur ; Catherine 
Plattner et Emilie Mory, vio-
lons ; Raphaël Abeille, vio-
loncelle ; Diego Innocenzi, 
orgue. 

sens Et, comme le soleil as-
pire la rosée, Dans ton sein, 
à jamais, absorbe ma pensée. 
(Alphonse de Lamartine, « La 
prière »).

RENDEZ-VOUS
Méditations du vendredi 
Ven 16, 23 e t  30 av r i l , 
12h30. Nous vous accueil-
lons pour nos méditations 
habituelles du vendredi, en 
fonction des mesures sani-
taires en vigueur. Informa-
tions actualisées sur https://
espace-fusterie.epg.ch. 
Bonne santé physique, mo-
rale et spirituelle à chacune 
et à chacun ! 

ESPACE SAINT-GERVAIS

PROJECTEUR SUR
Semaine 
sainte
Lu 29 mar au Je 1er avril, 
18h15. Méditations bibliques 
avec de la musique de J.-S. 
Bach. Lundi : Patrick Baud, 
pasteur ; Catherine Plattner, 
v iolon ; Diego Innocenzi, 
orgue. Mardi : Patrick Baud, 
pasteur ; François Stride, 
guitare ;  Diego Innocen-
zi, orgue. Mercredi : Pa-
trick Baud, pasteur ; Raphaël 
Abeille, violoncelle ; Diego 
Innocenzi, orgue. Jeudi : Pa-
trick Baud, pasteur ; Gilles 
Vanssons, hautbois ; Diego 
Innocenzi, orgue. 
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Toutes les célébrations et manifestations peuvent être annulées selon les décisions des autorités cantonales.

Paroles et silence
Je 8 avr, 18h15. En l’état ac-
tuel de la situation sanitaire 
et au vu des nouvelles me-
sures édictées par le Conseil 
fédéral, vous pouvez vous an-
noncer par e-mail pour rece-
voir, le jeudi après-midi, une 
proposition liturgique et un 
commentaire du texte par 
courriel : jpzurn@bluewin.ch. 

Culte cantate
Di 2 mai, 10h. Anke Lotz, 
pasteure ; Diego Innocenzi, 
orgue. 

 

PROJECTEUR SUR
Méditations 
de la Semaine sainte
Lu 29 mar au Je 1er avril, 
18h30, temple de Champel. 
Méditations sur le thème « Je 
ne maudirai pas les ténèbres, je 
tiendrai haut la lampe ».  

Bible et aventure 
pour les mômes
Sa 24 avr, 10h, Auditoire Cal-
vin. « Va et fais de même ! » 

Convocation 
à l’Assemblée générale – 
paroisse Rive gauche
Di 2 mai, 11h, temple de Ma-
lagnou. Assemblée générale 
ordinaire et statutaire (pas 
d’élection). L’ordre du jour est 
disponible sur le site internet 
de la paroisse (rive-gauche.epg.
ch), dans la feuille d’informa-
tion mensuelle du mois d’avril, 

au secrétariat de la paroisse et 
le jour même au temple de Ma-
lagnou. Le nombre de parois-
siens sera fixé en fonction des 
directives sanitaires. Il est re-
commandé de s’inscrire auprès 
du secrétariat afin de s’assurer 
une place dans l’assemblée. 

PROJECTEUR SUR
« Moi, je rêve… »
Moi, je rêve d’une fête de 
Pâques où les rires fleurissent 
comme les arbres et les prai-
ries. Par terre, le virus à cou-
ronnes co-vidé de tout pou-
voir s’étale en morne tapis 
f loconneux. Son règne gla-
cé est enfin hors saison. On 
s’amuse à balayer les f locons 
d’un pied vengeur, avant que 
le vent ne continue de les 
chasser… jusqu’en enfer, es-
pérons-nous. Pâques : je rêve 
que c’est la mort qui devient 
hors saison, hors la loi. On ose 
lui grimacer en face, lui tirer 
la langue sans masque ; on la 
balaie du cœur et dans nos re-
gards qui apprennent à trans-
figurer ce monde se reflètent 
les visages de nos bien-aimés 
disparus. Sur le mont Brillant 
se lève un soleil qui ouvre les 
portes et réchauffe les transis 
de l’humanité sans lieu pour 
se reposer. Moi, je rêve et je 
rejoins ton rêve : les caté-
chismes et Eveils reprennent 
en présent-ciel dans le temple 
de la Servette aux murs fleu-
ris de calligraphies éternelles. 
Les enfants se barbouillent 

des tartines des petits déj 
possibles à nouveau, avant 
de nous faire un câlin sucré. 
Les cultes cantates éclatent 
au son des cuivres et des voix 
qui roulent sous les voûtes 
de Saint-Gervais comme des 
vagues en ressac. Et la pa-
role f leurit lisiblement sur 
les lèvres du messager ou de 
la messagère de bonnes nou-
velles. Rêve que cela ? Oh, 
bien sûr, le virus est encore 
actif, la mort nous a pris des 
êtres chers. Mais justement en 
raison de cette réalité cruci-
fiante, il est de saison de rêver 
de Pâques, et même de pro-
clamer face à tout ce qui me-
nace et veut prendre le pou-
voir sur nos vies : Jésus-Christ 
est ressuscité, il est vraiment 
ressuscité. C’est une épidé-
mie éternelle de vie qui aura 
le dernier mot. 

 Bertrand Barral, pasteur

RENDEZ-VOUS
Méditations bibliques
Lu 29 mar au Je 1er avril, 
18h15. Méditations bibliques 
avec de la musique de J.-S. 
Bach. Lundi : Patrick Baud, 
pasteur ; Catherine Plattner, 
v iolon ; Diego Innocenzi, 
orgue. Mardi : Patrick Baud, 
pasteur ; François Stride, gui-
tare ; Diego Innocenzi, orgue. 
Mercredi : Patrick Baud, pas-
teur ; Raphaël Abeille, violon-
celle ; Diego Innocenzi, orgue. 
Jeudi : Patrick Baud, pasteur ; 
Gilles Vanssons, hautbois ; 
Diego Innocenzi, orgue. 

Gym douce et pause-café
Les mardis à 9h30 à la pa-
roisse de Montbrillant, sauf 
vacances scolaires. Venez faire 
quelques exercices et vous re-
trouver, ensuite, pour prendre 
le café et « papoter ». 

Statuts 
de Région
CENTRE-VILLE RIVE 
G A U C H E  L o r s  d e 
s a  s é a n c e  d e  d é -
c e m b r e  2 0 2 0 ,  l e 
Consistoire a consti-
tué la Région Centre-
Ville Rive gauche en 
reg roupan t  l es  pa -
roisses Rive gauche et 
Saint-Pierre-Fusterie. 
Cette décision officialise 
l’excellente coopération 
régionale, notamment 
dans les domaines de 
l’enfance, de la jeunesse 
et de la pastorale. L’as-
sociation régionale sera 
donc composée des 
deux entités (paroisse 
Rive gauche et paroisse 
Saint-Pierre), avec la 
paroisse Suisse-Alle-
mande comme parte-
naire privilégiée. Il s’agit 
désormais de rédiger et 
d’approuver les Statuts 
de la Région lors des 
prochaines AG. Une pe-
tite équipe s’est mise au 
travail et un projet est 
prêt à être soumis à la 
commission juridique de 
l’EPG. Je suis vraiment 
très heureux des déve-
loppements récents, tant 
au niveau de la nouvelle 
paroisse Rive gauche 
qu’au niveau de la Ré-
gion. Nous avançons 
avec joie et confiance 
et nous réjouissons de 
l’après-Covid, quand 
nous  pou r rons  re -
prendre les nombreuses 
activités de notre vie 
communautaire. 

 Laurent Rupp, 
président du bureau de 
Région 
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Toutes les célébrations et manifestations peuvent être annulées selon les décisions des autorités cantonales.

Parole et silence
Les jeudis de 18h15 à 19h 
(sauf vacances scola ires), 
temple de Saint-Gervais, avec 
Jean-Pierre Zurn. Chapitres et 
versets venant des Actes des 
apôtres. Vous pouvez vous 
annoncer par e-mail pour 
recevoir, le jeudi après-midi, 
une proposition liturgique et 
un commentaire du texte par 
courriel : jpzurn@bluewin.ch. 

Méditations bibliques
Ve 2 avr, 15h, temple de 
Saint-Gervais. Méditation 
du Vendredi-Saint de Joseph 
Haydn, Les Sept dernières 
paroles du Christ par le Qua-
tuor Terpsycordes : Girolamo 
Bottiglieri et Raya Raytche-
va, violons ; Caroline Cohen 
Adad, alto ; Florestan Darbel-
lay, violoncelle ; Diego Inno-
cenzi, orgue. 

Culte en musique
Di 4 avr, 10h, temple de 
Saint-Gervais. W. A. Mozart, 
Sonates d’église. Vincent Sch-
mid, pasteur ; Catherine Plat-
tner et Emilie Mory, violons ; 
Raphaël Abeille, violoncelle ; 
Diego Innocenzi, orgue. 

Ecole de la Parole
Me 14 avr, 14h30, Centre pa-
roissial de la Servette. Nous 
continuerons de développer 
notre étude sur « l’Apoca-
lypse, Vision délirante ou re-
gard prophétique ? », à la salle 
de rencontre. Infos : R.-Marie 
Willommet, 022 340 23 10. 

Jeux en folie
Di 18 avr, 15h30, Centre pa-
roissial de la Servette. Ren-
contre et convivialité. 

Movie Fun
Di 25 avr, 15h30, Centre pa-

roissial de la Servette. Parta-
ger un bon moment et décou-
vrir l’art du cinéma. 

CULTES EMS
Résidence Stella
Ve 16 avr, 10h30, G. Tekle-
mariam, pasteur. 

Résidence Poterie
Ve 16 avr, 16h, G. Teklema-
riam, pasteur. 

Résidence Les Lauriers
Ve 23 avr, 16h, G. Teklema-
riam, pasteur. 

PROJECTEUR SUR
Recueillements 
de la Semaine sainte
Lu 29 mar, 18h30, chapelle 
des Crêts. Lecture des ré-
cits de la Passion, silences, 
chants et musique. Jeudi avec 
la sainte cène. 

Annulation du Festival 
d’orgue
Le Festival d’orgue reprogram-
mé du 26 au 28 mars au temple 
de Versoix a été annulé en rai-
son des restrictions sanitaires. 
Il n’aura pas lieu cette année, 
mais nous vous donnons déjà 
rendez-vous en 2022 pour une 
nouvelle édition ! Nous pré-
voyons un concert d’orgue en 
juin dans le cadre de la Fête de 
la musique, les informations 
suivront. 

Veillée de Pâques
Sa 3 avr, 19h, chapelle des 
Crêts. La célébration com-

mence autour d’un feu, puis 
nous passons de l’ombre à la 
lumière du Christ ressuscité. 
Participation des enfants et 
des familles. 

RENDEZ-VOUS
Chants et prières
Me 31 mar, 20h, paroisse du 
Petit-Saconnex. Le groupe se 
rencontre chaque dernier mer-
credi du mois pour un moment 
de prières, de chants et de par-
tage à la salle de paroisse de 
20h à 21h30 sous réserve des 
mesures sanitaires actuelles. 

Temple ouvert
Les jeudis, 9h30-10h30 (sauf 
vacances scolaires). Paroisse 
du Petit-Saconnex. Entrez et 
soyez les bienvenus ! Profitez 
de cet espace pour vous offrir 
un moment de calme et de re-
cueillement. A 10h, temps de 
méditation et de prière propo-
sé dans un coin du temple. 

Chants et prières
Me 28 avr, 20h-21h30, pa-
roisse du Petit-Saconnex. Le 
groupe se rencontre chaque 
dernier mercredi du mois 
pour un moment de prières, de 
chants et de partage à la salle 
de paroisse sous réserve des 
mesures sanitaires actuelles. 

PROJECTEUR SUR
Célébration de Pâques 
au Lignon
Di 4 avr, 9h, Eglise catholique 
de l’Epiphanie. Nous sommes 

Carême
RHÔNE MANDEMENT 
« Nous avons donc été 
ensevelis avec lui (le 
Christ) par le baptême 
dans la mort, afin que, 
comme le Christ est 
ressuscité des morts 
par la gloire du Père, 
nous vivions nous aussi 
dans une vie nouvelle 
(Ro 6,4). » Le temps 
de Carême a débuté 
avec le mercredi des 
Cendres qui nous rap-
pelle notre condition 
de mortels. Pour beau-
coup, ce temps est 
l’occasion de réflexion 
et de repentance pour 
rectifier le tir et revenir 
à l’essentiel. Or Paul, 
dans son épître, met en 
évidence une tout autre 
dimension, cel le du 
passage de la mort à la 
vie. Il nous rappelle que 
par le baptême, nous 
sommes entrés dans la 
mort, plus précisément 
la mort au péché. Effa-
cer l’ardoise du passé, 
c’est une chose, sortir 
de l’emprise du péché, 
c’en est une autre. Mais 
comment mourir au pé-
ché ? Mourir est un pro-
cessus que je subis. Et 
en même temps, il y a 
un lâcher-prise dont je 
puis être maître. Être 
enseveli avec le Christ 
voudrait dire que je 
consens à sort ir de 
l’empire du péché. C’est 
ainsi que j’ai commencé 
à prier avec Jésus à la 
croix : « Père, entre tes 
mains, je remets mon 
esprit. » 

 K. V.
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invités par la communau-
té catholique à partager leur 
messe de Pâques. Cette célé-
bration se fera selon les règles 
sanitaires, inscription à l’en-
trée. 

Assemblée 
générale ordinaire
Lu 19 avr, 19h30, temple de 
Satigny. Le Conseil de pa-
roisse vous invite à l’Assem-
blée générale ordinaire. Ordre 
du jour et informations an-
noncés dans le journal parois-
sial du printemps 2021 et sur 
le site de la paroisse : mande-
ment.epg.ch. 

Assemblée 
générale annuelle
Di 2 mai, 18h, Centre parois-
sial œcuménique de Meyrin. 
Le Conseil de paroisse vous 
convie à l’Assemblée géné-
rale annuelle qui aura lieu à la 
suite du culte à 17h. Ordre du 
jour et informations annoncés 
dans le journal de la paroisse 
Quoi de Neuf ? du printemps 
et sur le site meyrin.epg.ch. 
Eventuel changement de date 
selon les normes sanitaires en 
vigueur à ce moment-là. 

RENDEZ-VOUS
Atelier couture
Lu 29 mar, 12, 19 et 26 avr, 
14h, Centre paroissial du Li-
gnon. 

Groupe 
biblique 
œcuménique
Lu 12 avr, 9h, paroisse de 
Vernier. En raison de la si-
tuation actuelle, il sera préfé-
rable de vous renseigner pour 
le maintien de la réunion au-
près de Mme E. Zingre (022 
341 10 37) ou de M. J.-P. Zurn 
(022 930 01 51). 

Prière et méditation
Ma 13 et 27 avr, 10h, Centre 
paroissial du Lignon. 

Parole et silence
Me 14 avr, 18h, chapelle de 
Meyrin-Village. 

Café contact
Je 15, 22 et 29 avr, 9h30, 
Centre paroissial du Lignon.
 
Assemblée 
générale
Di 25 avr, 11h, Maison de pa-
roisse de Châtelaine. Contrai-
rement à ce qui a été annoncé 
dans le bulletin paroissial de 
décembre, l’assemblée géné-
rale des paroisses de Châte-
laine-Cointrin-Avanchet a été 
reportée au dimanche 25 avril 
2021 après le culte. 

Méditation
Di 25 avr, 17h, paroisse de 
Meyrin. 

CULTES EMS
Résidence La Plaine 
Ma 30 mar, 14h30, K. Ve-
raguth. Célébration œcumé-
nique de Pâques.
Ma 13 avr, 16h, K. Veraguth. 

Résidence du Mandement 
Je 1er avr, 10h30, Pâques 
œcuménique et cène.
Ma 20 avr, 10h30. 

Villa Mandement
Je 1er avr, 10h30, Pâques 
œcuménique et cène.
Je 29 avr, 10h30. 
 
Résidence Jura
Ve 16 avr, 10h, P. Golaz. 

 

PROJECTEUR SUR
PLSL : méditations 
œcuméniques du temps 
de Pâques
Du lundi 29 mars au jeudi 1er 
avril à 19h à l’Espace Saint-
Luc (rue de la Calle 15, 1213 
Onex) avec Muriel Barbey et la 
pastorale œcuménique d’Onex 
et du Petit-Lancy. 

Du nouveau au temple 
d’Avully
Le temple d’Avully est mis à 
disposition, depuis cet au-
tomne, de Jérémy Moret, 
musicien qui fait vivre par le 
son de ses instruments notre 
temple au centre du village. 
Alors, si vous entendez de la 
musique, ne soyez pas surpris : 
notre temple retrouve une se-
conde jeunesse… 

Onex : en route 
vers la Passion 
et Pâques
Après la semaine de jeûne 
du 19 au 26 mars, organisée 
conjointement avec la paroisse 
catholique de Saint-Martin, 
pendant la Semaine sainte 
du lundi 29 mars au jeudi 1er 

avril, il y aura tous les soirs, 
de 19h à 19h30 à l’Espace 
Saint-Luc, une méditation 
œcuménique. Elle rassem-
blera les différentes églises 
d’Onex et du Petit-Lancy : 
protestantes, catholiques, 
évangélique, érythréenne, 
méthodistes française et la-
tino-américaine ainsi que 
les communautés qui se réu-
nissent dans le temple. Ven-

dredi-Saint 2 avril consti-
tuera le sommet de cette 
semaine œcuménique avec un 
magnifique concert d’orgue 
et d’instruments, entrecou-
pé par la lecture de la Pas-
sion, au temple d’Onex à 19h 
(sous réserve de la situation 
sanitaire). Auparavant, le ma-
tin, nous célébrerons le culte 
à 10h au temple d’Onex. A la 
même heure et dans le même 
lieu, également agrémentée 
par des instruments de mu-
sique, nous fêterons la résur-
rection du Christ, dimanche 
de Pâques 4 avril.

Toutes les célébrations et manifestations peuvent être annulées selon les décisions des autorités cantonales.

En chemin 
vers Pâques
PLATEAU-CHAMPAGNE 
Il est une tradition juive, 
dans le repas de la 
Pâque, qui commémore 
la sortie d’Egypte, c’est 
de laisser une place 
libre à table, la place du 
prophète Elie, ou plus 
simplement la place du 
visiteur. Il y a aussi ce 
geste de laisser la porte 
ouverte. Une porte ou-
verte. Une pierre roulée. 
Une place vide. C’est 
ainsi que tout peut com-
mencer ! Quand l’attente 
nous conduit à ouvrir 
notre porte. Quand la foi 
permet de comprendre 
le vide comme signe de 
la résurrection ! Alors, 
comme l’autre disciple, 
peut-être bien le dis-
ciple que Jésus aimait, 
puissions-nous entrer, 
voir et croire (Jean 20, 
8). Quelques portes ou-
vertes, si cela peut être 
possible… 

 Isabelle Frey-Logean 
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 Bernex-Confignon : 
Vendredi-Saint
Ve 2 avr, 18h, chapelle de 
Bernex. Alexandre Winter 
vous propose un moment de 
méditation autour des Leçons 
de ténèbres de Couperin. 

Bernex-Confignon : 
culte de Pâques
Di 4 avr, 10h, Centre parois-
sial de Bernex-Confignon. Le 
culte sera précédé par la tra-
ditionnelle Aube pascale à 8h 
devant la chapelle. 

Onex : échange de 
chaires œcuméniques
La situation sanitaire avait 
empêché l’une des plus belles 
manifestations œcuméniques : 
le culte de Noël du 25 dé-
cembre, célébré ensemble 
entre protestants et catho-
liques. Pour suppléer à cette 
impossibilité et entretenir les 
liens qui nous unissent depuis 
des dizaines d’années, il a été 
décidé de célébrations avec le 
curé et le pasteur dès que la 
situation le permettrait. C’est 
ainsi que le père Elvio Cingo-
lani a assuré la prédication au 
temple en février dernier. Le 
pasteur Daniel Gnaegi fera 
de même dans les églises de 
l’unité pastorale samedi 17 
avril à 18h et dimanche 18 
avril à 9h30 à Saint-Martin, 
puis le même jour à 11h au 
Christ-Roi. 

RENDEZ-VOUS
Cartigny : Aube pascale
Elle aura lieu en Champagne, 
mais des précisions seront 
disponibles sur le site de la 
paroisse pour l’heure et le 
lieu de rendez-vous. Rassem-
blons-nous dès le matin pour 
célébrer l’événement de la ré-
surrection. 

Lectio divina
Sa 3 avr et 1er mai, 8h, 
temple de Cartigny. Off ice 
avec la Fraternité œcumé-
nique de Béthanie, petit dé-
jeuner communautaire, puis, 
à 9h15, Lectio divina. 

Petit-Lancy/Saint-Luc : 
groupe féminin
Lu 12 avr, 14h30, Eglise ca-
tholique du Christ-Roi. M. 
Gil nous emmènera dans les 
mystères des orages et des 
tornades avec de magnifiques 
photos. 

Petit-Lancy/Saint-Luc : 
repas du jeudi
Je 22 avr, 11h30, Espace 
Saint-Luc. Un temps de par-
tage convivial autour d’un dé-
licieux repas, sous réserve des 
mesures sanitaires en vigueur 
à cette date ! Prix indicatif : 
5 fr. Repas précédé d’un re-
cueillement avec sainte cène 
à 11h. Inscriptions au 022 792 
51 19, ou secretariat.petit-lan-
cy@protestant.ch. Prochaine 
date : le 10 juin. 

Petit-Lancy/Saint-Luc : 
partage œcuménique 
de la Parole
Lu 26 avr, 19h, Espace Saint-
Luc. Partage œcuménique 
avec nos frères et nos sœurs 
de la paroisse catholique de 
Saint-Marc. 

PROJECTEUR SUR
Aube pascale régionale
Di 4 avril, 7h30, rendez-vous 

au temple de Plan-les-Ouates, 
puis Aube pascale sur la col-
line, suivie d’un petit déjeuner 
à la maison de paroisse. 

Les mardis du Temple
Nouveauté : tous les mardis 
de 9h à 12h au temple de 
Plan-les-Ouates (sauf vacances 
scolaires). Poussez la porte du 
temple pour vivre un petit 
moment de convivialité ! Au 
temple : prière, recueillement, 
silence. A la salle de paroisse : 
café convivial. Au pavillon : 
café théologique autour d’un 
texte (1ers et 3es mardis du mois, 
9h30-10h15). Venez ! Nous se-
rons là pour vous accueillir en 
appliquant toutes les mesures 
de protection sanitaire. 

Culte méditatif Lectio 
divina
Nouveauté : Di 18 avril, 11h, à 
la Maison de paroisse de Lan-
cy Grand-Sud, puis tous les 3es 
dimanches du mois. Chacun·e 
est invité·e dans un premier 
temps à écouter un texte bi-
blique attentivement, à goûter 
la saveur du texte, puis chaque 
participante·e partagera libre-
ment comment il ou elle re-
çoit le texte. 

Culte d’installation du 
Conseil de paroisse 
de TX-VEY + AG
Di 25 avr, 10h, temple de Vey-
rier. Culte d’installation du 
Conseil élu pour la législature 
2020-2024, suivi de l’assem-
blée de paroisse. Vous trouve-
rez l’ordre du jour de l’AG sur 
le site ou dans le Foi4 de mars. 

Culte d’installation du 
Conseil de LGS + AG de 
paroisse
A noter dans les agendas 
pour les paroissiens de Lancy 

Grand-Sud : Di 2 mai, à 11h, 
culte d’installation du nou-
veau Conseil de paroisse pour 
la législature 2020-2024, sui-
vi de l’assemblée de paroisse. 
Nous poursuivrons par un 
apéro dînatoire. Nous nous 
réjouissons de vous retrouver. 

RENDEZ-VOUS
Rendez-vous de prière
Tous les jeudis à 14h30, 
dans les locaux de Troinex ou 
chacun·e chez soi en union 
de prière. Partage, silence et 
prière. 

Culte musical régional 
du Vendredi-Saint
Ve 2 avr, 10h, temple de Ca-
rouge. Œuvres choisies par 
notre organiste Marcelo Gian-
nini et ses invités musiciens. 

Espace ressource
Ma 13 et 27 avr, 18h30, 
temple de Plan-les-Ouates. 
Temps d’écoute, de partage 
et de prière. 

Cercle protestant 
de Carouge
Tous les 2es mardis du mois, 
le Cercle organise un repas 
ou une conférence à 19h ou 
à 20h. Consultez notre site 
pour plus d’informations ou 
notre secrétariat. 

Le temple est à vous !
Tous les mercredis (sauf va-
cances scolaires), de 9h30 à 
11h30, le temple de Troinex 
est ouvert, pour vous, avec un 
fond musical. 

Club ados
Me 14 et 28 avril, de 13h à 
14h, prochaines rencontres 
pour les jeunes de 12 à 15 ans 
à la salle de paroisse de Ca-
rouge ou par Zoom. 

Toutes les célébrations et manifestations peuvent être annulées selon les décisions des autorités cantonales.
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Chorale EPG Salève
Je 15 et 29 avr, 20h, temple 
de Plan-les-Ouates. Si chanter 
est à nouveau possible !

Eveil et Parcours biblique 
dans la Région
Sa 17 avril, de 9h30 à 11h 
pour les enfants de l’Eveil (3 à 6 
ans), et de 9h30 à 11h30 pour 
ceux du Parcours biblique (7 à 
12 ans), par Zoom ou, si la pan-
démie le permet, au temple de 
Plan-les-Ouates pour les en-
fants des paroisses de Plan-les-
Ouates et de Troinex-Veyrier, 
ou chacun dans leur paroisse 
pour les enfants de Carouge 
et de Lancy Grand-Sud. Ren-
seignements auprès des secré-
tariats ou du pasteur Ghebre 
Teklemariam, 076 513 98 17. 

Groupe de partage
Un lundi par mois environ, 
chez les uns et les autres ou 
par Skype. Groupe à ouverture 
régionale. Informations : Chris-
tiane Forster, 078 965 52 60. 

Entrez, c’est ouvert
Ma 20 avr, 9h30, paroisse de 
Plan-les-Ouates. Café théolo-
gique autour d’un texte (1er et 
3e mardis du mois). 

Culte du groupe de prière
Di 25 avr, 13h, Lancy Grand-
Sud (Maison de paroisse). 
Bienvenue pour ce culte ou-
vert à tous ! 

Goûter des aînés
Je 29 avr, 14h30, temple de 
Plan-les-Ouates. Une info dé-

taillée sera envoyée aux plus de 
75 ans. Inscription jusqu’au 27 
avril au 022 771 15 43 (répon-
deur) ou auprès de catherine.
extermann@protestant.ch. 

Brunch au temple
Di 2 mai, 11h, temple de 
Plan-les-Ouates. Partage d’un 
buffet canadien et échange 
avec un invité. 

PROJECTEUR SUR
Après 
Vendredi-Saint, il y a di-
manche de Pâques
C’est la  deux ième année 
consécutive que le monde 
est sous le coup de la désola-
tion, du désespoir, de la mort, 
à cause de la pandémie de la 
Covid-19 et de ses multiples 
conséquences dans différents 
secteurs de la vie. L’inquié-
tude, l’incertitude, la peine et 
la douleur pèsent aussi lourd 
que la pierre qui enferme le 
tombeau où le corps de Jésus a 
été déposé le Vendredi-Saint. 
Le monde s’est refermé, en-
clos dans les ténèbres. 
Au milieu de cette nuit, alors 
que notre monde est aux 
prises avec la pandémie, alors 
que le monde tremble, alors 
que nos certitudes sont mises 
à mal, la lumière et l’espoir 
nous sont transmis par l’ange, 
par Marie Madeleine et Marie, 
et tant de disciples, jusqu’à 
nous (Mt 28, 1-10). Bientôt, 
pour les disciples que nous 
sommes, c’est l’heure de la 
vie. En effet, le poids de la 

« Seigneur, 
si tu avais été 
là !… »
SALÈVE C’est le cri 
de Marthe et de Ma-
rie à la mort de leur 
frère Lazare. Le cri de 
tout croyant jeté dans 
la déception, la perte, 
le deuil, le manque : 
« Seigneur, où étais-
tu ? Que faisais-tu ? Si 
tu avais été là, cela ne 
serait pas arrivé ! » Sur 
le seuil de cette fête de 
Pâques 2021, dans les 
remous interminables 
et éprouvants causés 
par la pandémie, nous 
pouvons accueillir en 
nous-mêmes ce cri de 
détresse – car c’est ce-
lui du Christ lui-même, 
sur la croix. Alors que 
Jésus avait proclamé « le 
Père est toujours avec 
moi ; Il ne me laisse pas 
seul », le crucifié crie au 
ciel : « Tu m’as abandon-
né ! » Oui, notre chemin 
de confiance en Dieu 
peut passer par de tels 
effondrements. Pour-
tant, c’est précisément 
là, au fond du gouffre, 
que surgit l’Evénement 
de la Résurrection. Re-
lèvement réellement 
« in-imaginable », qui 
fait surgir la Lumière 
dans la tombe, « roule 
la pierre » ; et met en 
route des hommes et 
des femmes à travers 
toutes les peurs, toutes 
les inconnues, et toutes 
les incompréhensions 
possibles… Christ est 
ressuscité – pour nous 
relever ! 

 Philippe Rohr

GENÈVE34 Réformés | Avril 2021



Toutes les célébrations et manifestations peuvent être annulées selon les décisions des autorités cantonales.

est un geste liturgique céré-
monial consistant en une ap-
plication d’une huile sur une 
personne. Un temps de prière 
individuelle et personnelle 
pourra être demandé lors de 
cette célébration par ceux et 
celles qui le souhaitent. 

Installation du conseil de 
paroisse et AG 2021
Di 25 avr, 10h, chapelle 
d ’A n i è r e s .  L a  p a r o i s s e 
d’Anières-Vésenaz aura la joie 
(si les conditions sanitaires le 
permettent) d’installer son 
Conseil de paroisse. Cette cé-
lébration sera suivie par l’As-
semblée générale 2021 de la 
paroisse. Plus d’informations 
sur  anieres-vesenaz.epg.ch. 

Assemblée générale 2021
Di 9 mai, 10h, temple de 
Vandœuvres. La paroisse 
de Cologny-Vandœuvres-
Choulex t iendra son As-
semblée générale 2021. Plus 
d’informations sur https://
colvancho.epg.ch. 

CULTES EMS
Le Nouveau-Prieuré
Je 8 avr, 15h, P. Reymond. 

Eynard-Fatio
Je 8 avr, 16h, P. Reymond. 

SUISSE-ALLEMANDE / 
DEUTSCHSCHWEIZER 
KIRCHGEMEINDE

PROJECTEUR SUR
Wir bleiben erreichbar
Sekretariat Eva Greub. Rue 

Jean-Sénebier 8, 1205 Ge-
nève. Geöffnet: Mo, Mi, Fr 
von 9 bis 12 Uhr. T : 022 310 
47 29. eva.greub@ref-genf.ch. 
Ausserha lb  der  Öf f nu n-
s z e i t e n  g i b t  I h n e n  d e r 
Anruf-Beantworter weitere 
Informationen. Pfarramt 
Katharina Vollmer. Termine 
nach Absprache T: 022 310 47 
29. katharina.vollmer@pro-
testant.ch. Begleitung und 
Gemeindearbeit Jutta Hany. 
jutta.hany@ref-genf.ch. 

Gottesdienste
Unsere Gottesdienste f in-
den zur Zeit im Temple de 
Saint-Gervais, rue du Ter-
reaux-du-Temple 12 statt. 
Siehe Tabelle «Cultes» - «Pa-
roisses Cantonales». 
Wenn Sie mögen, können Sie 
sich für den Gottesdienst 
anmelden bis am Freitag der 
jeweiligen Woche um 12 Uhr 
im Gemeindesekretariat 022 
310 47 29 oder eva.greub@ref-
genf.ch. 
Die A n meldung i st  aber 
keine Pf licht. Wir können 
mit maximal 50 Personen vor 
Ort feiern. Et, comme d’ha-
bitude, nous allons respecter 
les mesures sanitaires : port 
du masque, désinfection des 
mains, liste de présence, res-
pect des distances recom-
mandées. 

RENDEZ-VOUS
Literaturkreis
Lu 12 avr, 10h, Gemeinde-
h a u s .  O d e r  p e r  Z o o m . 
Eric-Emmanuel Schmitt - 
Vom Sumo, der nicht dick 
werden konnte. Nähere. In-
fos : katharina.vollmer@pro-
testant.ch. 

COMMUNAUTÉ ŒCUMÉ-
NIQUE DES PERSONNES 
HANDICAPÉES ET LEURS 
FAMILLES

PROJECTEUR SUR
Assemblée générale 2021
En raison de la crise sanitaire, 
l’Assemblée générale 2021 de 
la Communauté aura l ieu 
par poste. L’ordre du jour, le 
bulletin de vote et le rapport 
d’activité 2020 seront envoyés 
par poste. Les rapports des 
co-présidents, des ministres, 
de la trésorière et les vérifi-
cateurs des comptes seront 
inclus dans le rapport, ainsi 
que les comptes, le bilan et le 
budget 2021. Merci de votre 
compréhension. 

 Le Bureau de la COPH

COMMUNAUTÉ ŒCUMÉ-
NIQUE DES SOURDS ET 
MALENTENDANTS

RENDEZ-VOUS
A table
Je 1er avr, 18h30, temple de 
Montbri l lant. Un bout de 
pain, un bout de fromage et 
un bout de Bible en LSF. Une 
offre de la COSMG pour toute 
personne intéressée. Nous al-
lons partager un repas simple 
et visionner des extraits de 
la Bible en langue des signes 
(www.bible-lsf.org). Le vi-
sionnement (également avec 
sous-titres) nous donnera 
l’occasion de partager autour 
de la Parole de Dieu. Il nous 
permettra aussi de nous fami-
liariser avec le vocabulaire bi-
blique LSF. Participation à la 
collation : 5 fr par rencontre. 
Service transport en voiture 
sur demande. Informations 
et inscriptions : cosmg.ge@

mort qui pesait sur le monde 
est enlevé par la mort et la ré-
surrection de notre Seigneur, 
Jésus-Christ. La joie enva-
hit ainsi Marie Madeleine et 
Marie, et vite, elles partent 
annoncer ce qu’elles ont vu 
et entendu. Et pourtant, ce 
qu’elles ont vu, ce n’est encore 
qu’une ouverture, un vide. 
A c c ue i l lon s  donc  c e t t e 
joyeuse lumière, et l’invita-
tion à la porter au monde, 
même si nous ne comprenons 
pas encore tout à fait ce que 
cela signif ie. Car c’est ain-
si que nous ouvrons la porte 
à la résurrection, c’est ainsi 
que nous livrons le passage 
à la joie pure, c’est ainsi que 
nous ressuscitons et portons 
la résurrection. Joyeuse Fête 
de Pâques malgré tout ! 

 Gabriel Amisi

Les temps forts de 
Pâques…
Méditations de la Semaine 
sainte pour se préparer à 
Pâques les 29, 30 et 31 mars 
de 18h15 à 19h15 au Centre 
paroissial de Chêne-Bourg 
(rue de Genève 77). Célébra-
tion du jeudi saint le jeudi 1er 
avril à 19h au Centre parois-
sial. Culte musical du Vendre-
di-Saint le vendredi 2 avril 
10h au temple de Chêne-Bou-
geries. Célébration de l’Aube 
pascale à 6h, départ à Choulex 
le dimanche 4 avril. Culte 
de Pâques  au temple  de 
Chêne-Bougeries à 10h le di-
manche 4 avril. (Nous atten-
dons les directives concer-
nant la sainte cène pour ces 
temps forts.) Un temps spécial 
après la Pâques : dimanche 
18 avril à 10h au temple de 
Chêne-Bougeries « culte avec 
onction d’huile ». L’onction, 
selon le Nouveau Testament, 
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gmail.com. Fax : 022 734 65 
59. Tél. : 022 734 65 60. anna.
bernardo.lucido@gmail.com, 
katharina.vollmer@protes-
tant.ch. 

Célébration œcuménique
Di 18 avr, 10h, temple de 
Montbrillant. Le thème choi-
si de ce mois : « Une main, 
un doute… et la Paix ». Célé-
brants : Anna Bernardo, Ka-
tharina Vollmer et Bertrand 
Barral. Avec les paroisses pro-
testantes de la Région Centre-
Ville Rive droite. Traduction 
en LSF, boucle magnétique et 
projection sur écran. En raison 
des normes sanitaires, port du 
masque et inscription obliga-
toires, par e-mail : cosmg.ge@
gmail.com. Merci à vous !

Eveil à la foi, KT enfance 
œcuménique
Sa 24 avr, 15h30, temple de 

Montbrillant (rue Baulacre 16). 
Rencontre Godly Play œcu-
ménique. Avec traduction en 
langue des signes (LSF) sur 
demande. Équipe d’anima-
tion : Anna Bernardo, Lidia 
Favre-Quattropani et Cathe-
rine Gachet. Une collabora-
tion des paroisses protestantes 
de la Région Centre-Ville Rive 
droite, des paroisses catho-
liques de l’unité pastorale Na-
tions-Saint-Jean et de la Com-
munauté œcuménique des 
sourds et des malentendants 
de Genève (COSMG). Ren-
seignements et inscriptions : 
Anna Bernardo au 078 805 97 
99, cosmg.ge@gmail.com. Par-
ticipation financière 5 fr par 
famille et par rencontre. Note : 
cette offre aura lieu à partir de 
six familles inscrites. Toutes 
les rencontres seront adaptées 
à la situation sanitaire et les 
consignes seront mises à jour 
régulièrement. 

ENFANCE

PROJECTEUR SUR
Samedi la Bible
Sam 17 avril, 10h, Ça me dit 
la Bible. Narrations, jeux et 
Godly Play. 
Informations : https://eglise-
des-enfants.ch. 

Formation 
œcuménique 
Man Hû
Jeudis 22 et 29 avr, 6 mai, 
18h30-21h, COEC. Vivre une 
animation, et découvrir com-
ment en créer une et la pré-
senter. KT et célébrations in-
tergénérationnelles. 
Inscriptions avant le 14 avril 
auprès de Vanessa Trüb : 079 
408 41 47. 

RENDEZ-VOUS
CaféDoc au COEC
Ma 20 avr, 10h, Centre œcu-
ménique de catéchèse. Pré-
sentation des nouveautés et 
des coups de cœur autour 
d’une boisson et de gourman-
dises. Sophie Boucheron : 022 
807 12 61. 

Bible et aventure 
pour les mômes
Sa 24 avr, 10h, Auditoire 
Calvin. « Va et fais de même ! » 

JEUNESSE

PROJECTEUR SUR
Coaching projet de vie
Accompagnement individuel, 
besoins de la personne, sa 
quête de sens ou de spiritua-
lité. Pasteure Vanessa Trüb, 
079 408 41 47, vanessa.trub@
protestant.ch. 
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ÉTUDIANTS (AUMÔNE-
RIE-UNIVERSITÉ)

RENDEZ-VOUS
Activités
Travail en ligne avec le chœur 
gospel, ouvert à toutes et à 
tous en attendant la reprise des 
répétitions. Avril : « A Change 
Is Gonna Come ». Mai : « What 
a Wonderful World ». Juin : 
« This Little Light of Mine ». 
Tous les vendredis midi 
nage en eau froide suivie d’un 
pique-nique, pour les étu-
diant·e·s et les membres du 
personnel. Entretiens sur ren-
dez-vous en tout temps. Infos : 
jean-michel.perret@unige.ch. 

JEUNES ADULTES

RENDEZ-VOUS
Célébrations Sun Day 
du LAB
Di 4 avr 10h30, Pâques en vi-
déo à la Maison bleu ciel avec 
le Conseil. 18 avril 10h30, 
pasteure Carolina Costa. 

Méditation spirituelle 
du LAB
Me 14, 21 et 28 avr, 5 mai, 
18h30 -19h45, temple de 
Plainpalais ou par Zoom. 
Temps de pleine conscience, 
d ’é c o u t e  d ’ u n e  P a r o l e 
d’Evangile, de Partage libre 
pour intégrer sa pratique. 
En alternance, Lia Antico, 
Ni ls Phi ldius et Carol ina 
Costa. http://lelab.church/
meditation. 

Groupe WhatsApp 
prière du LAB
A llumons une bougie sur 
le balcon ou à la fenêtre et 
prenons un temps de prière 
uni·e·s dans l’invisible sur les 

intentions déposées durant 
la semaine. Tous les jeudis 
à 21h. Inscription sur What-
sApp : 076 693 06 27. 

Troc Lab
Je 15 avr, 12h30, temple de 
Plainpalais. Echanges de biens 
d’une manière équitable et 
écoresponsable pour rendre 
service et être solidaires. Sur 
présentation de carte d’étu-
diant·e et d’apprenti·e. 

Les Tentes rouges du LAB
Je 22 avr, 19h, temple de 
Pla inpala is. Intergénéra-
t ionnel et trans-inclusi f. 
Échanges, transmission, par-
tage de nos difficultés et joies 
dans la sororité, la confiden-
tialité et la sécurité. Sur ins-
cription (places limitées) : 
info@lelab.church. 

Antenne LGBTI 
(16-45 ans)
Jeudi 15 avril. Dépendance 
et spiritualité : témoignage de 
Loïc Michaud, infirmier res-
ponsable au Checkpoint Ge-
nève et consultant en addic-
tions. Catholique pratiquant 
et ancien chemsexeur (toxi-
co-dépendant en contexte 
sexuel), Loïc croit en l’ac-
compagnement thérapeu-
tique et communautaire et la 
spiritualité comme réponse 
à la dépendance. Rencontre 
mensuelle abordant des thé-
matiques liées aux questions 
LGBTIQ+ et à la spiritualité. 
Infos : Adrian Stiefel, adrian.
stiefel@protestant.ch. 

FORMATION

PROJECTEUR SUR
Nouvelle volée AOT 
sept 2021-juin 2023

Dieu aujourd’hui ? Entre in-
certitude et confiance. Deux 
a ns pour débat t re  entre 
chrétiens et chrétiennes de 
différentes confessions dans 
un esprit ouvert à toutes les 
questions de sens. http://
www.aotge.ch. 

Retraite 
de cinq jours
Approfond i r  son chem i-
nement vers la Source et 
avancer vers l’unification de 
l’Être, par la méditation, le 
chant et la créativité. Re-
traite spirituelle résidentielle 
de cinq jours du mercredi 21 
avril au dimanche 25 avril. 
Informations et inscriptions : 
https://maisonbleuciel.ch/
retraite-chant-silence-2021. 
(plus d'informations sur le 
visuel en page 29).

Cycle 
de conférences 
en vue de 
la prédication
Je 29 avr, 19h, formation. 
« La résurrection », Ghis-
lain Waterlot, professeur de 
philosophie de la religion et 
d’éthique à l’université de 
Genève. Zoom ou présen-
tiel. Inscription obligatoire : 
https://urlz.fr/dUC8. 

RENDEZ-VOUS
Les heur’étincelles
Lu 12 et 26 avr i l à 20h. 
Un rendez-vous en ligne de 
méditation partagée dans 
une alternance d’écoute, de 
si lence et d’échanges au-
tour d’une « étincelle » de 
François Cassingena-Tré-
vedy, moine. Informations : 
https://maisonbleuciel.ch/
heuretincelle. (plus d'infor-
mations sur le visuel en page 
39).

ACCOMPAGNEMENT

RENDEZ-VOUS
La vulnérabilité 
au quotidien – 
aumônerie HUG
Ma 20 avr, 14h30-16h, pa-
roisse catholique Sainte-Thé-
rèse ou par Zoom. Rencontre 
interreligieuse avec Eric Ac-
kermann, Dia Kadham, Virgi-
nia Possa et Elisabeth Schen-
ker. Organisée par les équipes 
catholique et protestante des 
aumôneries HUG (Cluse-Ro-
seraie) et particulièrement 
destinée aux personnes qui 
font de l’accompagnement ou 
de la visite dans les institu-
tions ou à domicile. Infos et 
inscriptions : secrétariat des 
aumôneries HUG, 022 372 
65 90 ou catherine.rouiller@
hcuge.ch. 

Enjeux du temps 
et des espaces du 
recueillement…
Je 22 avr, 9h30-11h30, pa-
roisse Sa inte-Jeanne-de-
Chantal ou par Zoom. « En-
jeux du temps et des espaces 
du recueillement dans l’ac-
compagnement spirituel » : 
journée œcuménique de for-
mation avec Jérémy Dunon, 
aumônier, pasteur EPG. Par-
ticulièrement destinée aux 
personnes qui font de l’ac-
compagnement dans le cadre 
des Eglises, en institution ou 
à domicile, ou auprès de leurs 
proches. Informations : Ca-
thy Espy-Ruf, 076 565 80 66 
et Jérémy Dunon, 076 223 50 
32. Inscription : secrétariat 
accompagnement, 9, av. de 
Sainte-Clotilde, 1205 GE ou 
infoservacc@protestant.ch.  
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CENTRE-VILLE (RIVE GAUCHE) Je 1er avr, 12h30, chapelle des 
Macchabées, E. Fuchs. Ve 2 avr, 10h, Saint-Pierre, E. Rol-
land. 10h30, Champel, M. Cénec. 15h, Eaux-Vives, L. Mottier, 
Prédicateurs. Di 4 avr, 10h, Eaux-Vives, L. Mottier, Prédica-
teurs. 10h, Saint-Pierre, S. Landeau. 10h30, Champel, E. Fuchs. 
20h30, Champel, J.-M. Perret. Di 11 avr, 10h, Eaux-Vives, O. 
Pictet. 10h, Saint-Pierre, M. Pernot. 10h30, Malagnou, V. Sch-
mid. 20h30, Champel, V. Schmid. Je 15 avr, 12h30, chapelle 
des Macchabées, B. Menu. Di 18 avr, 10h, Eaux-Vives, E. 
Fuchs. 10h, Saint-Pierre, E. Parmentier, E. Rolland. 10h30, 
Champel, M. Pernot. 17h, chapelle de Champel, M. Gallopin, 
Renouveau et Guérison. 20h30, Champel, M. Pernot. Je 22 
avr, 12h30, chapelle des Macchabées, E. Rolland. Di 25 avr, 
10h, Saint-Pierre, S. Landeau. 10h30, Malagnou, E. Fuchs. 18h, 
Saint-Pierre, E. Rolland. 20h30, Champel, J. Stroudinsky. Je 29 
avr, 12h30, chapelle des Macchabées, S. Landeau. Di 2 mai, 
10h, Malagnou, M. Cénec. 10h, Saint-Pierre, E. Fuchs. 20h30, 
Champel, J.-M. Perret. 

CENTRE-VILLE (RIVE DROITE) Lu 29 mar, 18h15, Saint-Gervais, 
P. Baud, biblique. Ma 30 mar, 18h15, Saint-Gervais, P. Baud, 
biblique. Me 31 mar, 18h15, Saint-Gervais, P. Baud, biblique. Je 
1er avr, 18h15, Saint-Gervais, P. Baud, biblique. Sa 3 avr, 17h, 
Saint-Gervais, K. Vollmer, P. Baud. Di 4 avr, 10h, Saint-Ger-
vais, V. Schmid, en musique. 18h, Servette, N. Lüthi et équipe, 
culte XP. Di 11 avr, 10h, Servette, N. Lüthi. Di 18 avr, 10h, 
Montbrillant, A. Bernardo, B. Barral, K. Vollmer, célébration 
œcuménique, COSMG, Région. 10h, Saint-Gervais, P. Baud. 
Di 25 avr, 10h, Servette, B. Barral. Di 2 mai, 10h, Saint-Ger-
vais, A. Lotz. 18h, Servette, N. Lüthi et équipe, culte XP.  
 

JURA-LAC/CÉLIGNY TERRE SAINTE, PAROISSE DES 5 COM-
MUNES, PETIT-SACONNEX, VERSOIX Lu 29 mar, 18h30, 
chapelle des Crêts, A. Fuog. Ve 2 avr, 10h, Genthod, A. 
Fuog. 10h, Petit-Saconnex, I. Monnet, J.-D. Schneeberger, 
Pâques. 10h, Versoix, B. Gérard, Vendredi-Saint. Sa 3 avr, 
19h, chapelle des Crêts, A. Fuog. Di 4 avr, 10h, Genthod, 
A. Fuog. 10h, Petit-Saconnex, I. Monnet, L. d’Andiran, di-
manche de Pâques. 10h, Versoix, B. Gérard, Pâques. Sa 10 
avr, 18h, chapelle des Crêts, A. Fuog, sainte cène. Di 11 
avr, 10h, Petit-Saconnex, I. Monnet, culte de rassemble-
ment. 10h, Versoix, B. Gérard, culte de rassemblement. Di 
18 avr, 10h, chapelle des Crêts, A. Fuog. 10h, Petit-Sa-
connex, J.-D. Schneeberger. 10h, Versoix, E. Di Fortunato, 
culte familles. Sa 24 avr, 18h, chapelle des Crêts, équipe. 
Di 25 avr, 10h, Genthod, J.-M. van Trappen. 10h, Petit-Sa-
connex, I. Monnet. 10h, Versoix, L. D’Andiran. Di 2 mai, 
10h, chapelle des Crêts, A. Fuog. 10h, Petit-Saconnex, J.-D. 
Schneeberger. 10h, Versoix, B. Gérard. 

RHÔNE-MANDEMENT/AÏRE LE LIGNON, CHÂTELAINE-COIN-
TRIN-AVANCHETS, MANDEMENT, MEYRIN, VERNIER Ve 2 
avr, 10h, chapelle protestante de Meyrin Village, P. Golaz, K. 
Veraguth, culte du Vendredi-Saint. Di 4 avr, 9h, Eglise catho-
lique de l’Epiphanie, J.-M. Lacreuze, P. Leu. 10h, Satigny, N. 
Genequand. 10h, Vernier, K. Veraguth, Pâques. 17h, Meyrin, 
P. Golaz. Di 11 avr, 17h, Meyrin, C. Challandes. Di 18 avr, 
10h, Lignon, P. Leu. 10h, Russin, N. Genequand. Di 25 avr, 
10h, Maison de Châtelaine, J.-D. Schneeberger. 10h, Vernier, 
K. Veraguth. Di 2 mai, 10h, Dardagny, K. Veraguth. 10h, Li-
gnon, P. Leu. 17h, Meyrin, P. Golaz. 

PLATEAU-CHAMPAGNE/BERNEX-CONFIGNON, CHAMPAGNE, 
ONEX, PETIT-LANCY-SAINT-LUC Ve 2 avr, 10h, Onex, D. 
Gnaegi, Vendredi-Saint. 18h, chapelle de Bernex, A. Win-
ter, Vendredi-Saint. Di 4 avr, 10h, Bernex-Confignon, A. 
Winter, Pâques. 10h, Cartigny, E. Jeanneret, Pâques, culte 
tous âges. 10h, chapelle du Petit-Lancy, I. Frey-Logean, 
Dimanche de Pâques. 10h, Onex, D. Gnaegi, Pâques. Di 
11 avr, 10h, Bernex-Confignon, C. de Carlini, I. Frey-Lo-
gean, culte créatif. Di 18 avr, 9h30, Bernex-Confignon, 
dimanche en famille, Bernex-Champagne. 10h, Cartigny, 
A. Stallybrass, Bernex-Champagne. 10h, Espace Saint-
Luc, G. Gribi, I. Frey-Logean, dimanche en famille. Di 25 
avr, 10h, Bernex-Confignon, groupe œcuménique Tignass, 
Bernex-Champagne. 10h, Espace Saint-Luc, I. Frey-Logean, 
P. Vonaesch, culte d’installation du Conseil suivi de l’Assem-
blée générale. 10h, Onex, D. Gnaegi, culte KT avec « address ». 

SALÈVE/CAROUGE, LANCY-GRAND-SUD, PLAN-LES-
OUATES, TROINEX-VEYRIER Je 1er avr, 19h, Lancy Grand-
Sud (Maison de paroisse), G. Teklemariam, célébration ré-
gionale du dernier repas. Ve 2 avr, 10h, Carouge, P. Rohr, 
culte musical régional du Vendredi-Saint. Di 4 avr, 7h30, 
Plan-les-Ouates, O. Corthay, Aube pascale régionale. 10h, 
Carouge, P. Rohr, culte de Pâques. 10h, Lancy Grand-Sud 
(Maison de paroisse), G. Teklemariam, culte de Pâques. 10h, 
Plan-les-Ouates, O. Corthay, culte de Pâques. 10h, Veyrier, 
C. Rieben, culte de Pâques. Di 11 avr, 10h, Lancy Grand-
Sud (Maison de paroisse), I. Juillard, culte régional vacances. 
Di 18 avr, 10h, Carouge, P. Rohr. 10h, Plan-les-Ouates, 
N. Félix. 11h, Lancy Grand-Sud (Maison de paroisse), G. 
Teklemariam, culte méditatif Lectio divina. Di 25 avr, 10h, 
Plan-les-Ouates, M. Jeanneret. 10h, Veyrier, C. Rieben, culte 
d’installation du Conseil de paroisse de TX-VEY, suivi de l’AG. 
Di 2 mai, 10h, Carouge, P. Rohr. 11h, Lancy Grand-Sud 
(Maison de paroisse), G. Teklemariam, culte d’installation 
du Conseil de Lancy Grand-Sud + AG de paroisse. 
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Toutes les célébrations et manifestations peuvent être annulées selon les décisions des autorités cantonales.

ARVE ET LAC/ANIÈRES-VÉSENAZ, CHÊNE, COLOGNY-
VANDŒUVRES-CHOULEX, JUSSY-GY-MEINIER-PRESINGE-PU-
PLINGE Je 1er avr, 19h, Chêne-Bourg, E. Jaroko Lengozara, 
célébration du jeudi saint avec sainte cène. 19h, Vandœuvres, 
B. Miquel, culte du jeudi saint. Ve 2 avr, 10h, Chêne-Bouge-
ries, G. Amisi, culte musical du Vendredi-Saint avec sainte cène. 
10h, chapelle d'Anières, J. Roth-Bernard, Vendredi-Saint. 10h, 
Cologny, B. Miquel, culte du Vendredi-Saint. 10h, Jussy, W. Mc-
Comish, Vendredi-Saint. Di 4 avr, 6h, Bois des Pins, E. Jaroko 
Lengozara, célébration de l’Aube pascale. 10h, Chêne-Bouge-
ries, M. Schach, culte du matin de Pâques avec sainte cène. 10h, 
chapelle d’Anières, M. Crausaz, Dimanche de Pâques. 10h, Co-
logny, B. Miquel, culte de Pâques avec cène. 10h, Jussy, N. Pic-
tet. Di 11 avr, 10h, Chêne-Bourg, G. Amisi, culte avec sainte 
cène. 10h, Jussy. 10h, Vandœuvres, C. Chalamet, culte musi-
cal. Di 18 avr, 10h, Chêne-Bougeries, E. Jaroko Lengozara, 
culte avec sainte cène, Renouveau et Guérison. 10h, Cologny, B. 
Miquel. 10h, Jussy, N. Pictet. Di 25 avr, 10h, Chêne-Bourg, G. 
Amisi, culte avec sainte cène suivi de l’Assemblée générale. 10h, 
chapelle d’Anières, J. Roth-Bernard, Installation du conseil et 
AG. 10h, Jussy, N. Pictet. 17h, Jussy, E. Jaroko Lengozara, J. 
Roth-Bernard, régional Jeunesse. Di 2 mai, 10h, Chêne-Bouge-
ries, E. Jaroko Lengozara, culte musical avec sainte cène. 10h, 
chapelle de Vésenaz, M. Schach, le lieu peut changer. 10h, Co-
logny, B. Miquel, culte dialogue. 10h, Jussy, C. van den Heuvel. 

PAROISSES CANTONALES Ma 30 mar, 14h30, Saint-Gervais, 
A. Saunier à l’orgue, C. Bulgarelli à la harpe, Frauengruppe mit 
K. Vollmer, Karwoche. Sa 3 avr, 17h, Saint-Gervais, A. Saunier 
à l’orgue, F. Colombet à la guitare, P. Baud, K. Vollmer, bilingue 
zw. Karfreitag und Ostern in den catacombes. Di 11 avr, 10h, 
Saint-Gervais, A. Saunier à l’orgue, AC. Lehmann, K. Vollmer, 
MU. Kind, P. Durand McDonnell à la harpe, 1. So. nach Ostern. 
Sa 17 avr, 17h, Saint-Gervais, F. Colombet à la guitare, K. Voll-
mer, T. Stambultsyan à l’orgue, Gezeichnete Predigt H. Schu-
bert Communauté Don Camillo. Sa 24 avr, 17h, Saint-Gervais, 
A. Saunier à l’orgue, J. Hany, zum Wochenschluss. 

SERVICES Di 18 avr, 10h30, Plainpalais.  
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